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ALBUM VNIVERSEL

Idées. on sort des sentiers battus, on va de Ah 1 terre des grands souvenirs, Ô toi que
les efforts dffl au- nous baisons avk>c amour et r,, S% ý

ALBUM UN IVE R'SEL "avant, -et le succès couronne speot, ô patrie pa-

dacieux. trio-! Quelle mère a été :pliis'alrnëe que toi, plus

BUBEAU DE IRIýI)ACTIO> Même remarque u faire dans le monde der la aimée dans ses gloires et plus aimée dans ses maI-,..ý

peIntwre, qui a marché de pair avec celui des arti- lieurs 9 Quand tes fýis, soldats, marins, Mimion-
]PdiJice de " La PreM@," 56 rue SatatJaffles. sans de la piume. Nous avons des peintres main- naires, e'en vont au loin défendre la justice ou la

tenant. foi, Ils emportent ta douce image dans le repli le,
Boite du ]IM-eau de Poetépour,,,Ia correlipondance, 7%

Wûii du Bnreau de Poete wùr ies journaux, 21el. Cette renaissance, ou plutôt ce r6veil d'un long plus sacré 'de leur coeur,.et, quand ila tombent

sommeil, est de bon augure, et l'aube du vingtlè- leur. dernière pensée Wenvole dans un dernIersa:oý

4t"tre ibois, 01.00. 'Payable dluf-- nie siècle présage un bel avenir à la France du glot vers tes rivages actorés, el c'est ton iiom, ô

Vu 03.00. six Sutois, 01.60 nouveau monde. France ! qui monte encore A leurs lèvres, avec le

Ce sont ces jeunes gens qui arriveront à. opérer flot de sang qui les.6touffe. Non, ma mère, Dieu

des réformes que l'on n'ose formuler qu'avec n'a donné à aucune patrie ta beauté et ton cbarm

crainte, de peur de... de peur de bien des choses. me. " Non fecit taliter Qinni nationl.

Mais quand l'amour est plus tendre, il est

aussi plus ýaloux, e devant l'infidélité, ses juistes

s terribles. Or, lorsqu'à cer-
C'est cette jeunesse laborleuse, intlli- colère$ sont RuWl ju

gente et éclairée qui fera respecter le nom de la tains jours de foýý, ivre de volupté, ou d'indéPen-

France et sa belle langue, et l'on ne verra plus de dance, la. France Prévariqué, Dieu l'arrête sur ýla

ets Insulter le drapeau tricolore, comme nous en Pente de l'abime, il la frappe dewur« douloureux

Avons été t6moin dernièrement dqý une corres- comme Il ne frappe aucun peuple, : si bien.que, des

Le Monde Illustré aujourd'hui Yý':Album de Mont- ùhâtiments'comme des blenfaits, on peut toujours,.

pondance adressée à un grand jo-6rnal

-1 ", entre dans. aa vIngtième annùý. 1 1 dire Non fecit taliter owni iiationi.
l " Male ý,et c'est ici que réparaît la prédilection

le Pâl vu naltl'é, n'il beau Oâmedi, lèle Ceux qui ont l'Ême assez vile Pour ne pas res- -

par une InatInée plejue d .Èý Sb- ont peu nombreux je dIvIne -- _ 0 -flagellant la nation coupable,:Dieu Tie

pecter le dTapean frnfflis s 1
et-de gairé. On ne sha- la ýàjette jamalo. AýuesI, quand, dees(ý,-:-de soD

lesâls, mais Ils le sont encore trop
les'icurnau:k.ne Vieneentpae.g.n mop orgueil ýet ýdu-,Yiu dce &epasgionie, hilinirilýe'et en n-

de comme hitue pas facilement à la veriiil4e.
glantE4, 4Iý t6mbe aux ple" de son Maltre, quand

les Pýt1t'g enfants çg. ne eut pas dés sa ýývages Du reste, il est il remarquer tque'lee gens d'ori- 
lé, q and

qui les apportent à Fimprigwrie, et on nýen a gine française qui disent du mal del la France sont, de 1!'alb&tTe, Irlsé de son coeur, élle Ilui:verse le

es jour- touJorurs,, et sans exception, des individus Parfum ropentiri le Christ lar-

jumais trouvé Boue les c1Îýuý rongés, Le 
taréie. d'è ,$(>il

mères, et Je Me inffl de la relèvè avec:boàt6l:et

nýaux eu Iës'revues ont rarèýEnerit de Que ron critique amèrement, sévèrement Wê.
ne vois guère, aji Canade, que le *'Coin du Feu ", les actee'de certains gouvernants, c'est un droit tôt les Pllli- «tzüryableo prostrations sont ruivIe1ý

ibort-:.Jeune, et le Journal de, Fr rtir dé de rel6vopiéÙtlý inattenuux, A- rendre jaloux tous

ýaSL90l$e"', bien, Indg-àlable qui'appartlent à chacun, mais Pa

viývànt, qui aient eu des mamans. En revanche ble nation qui soit au les peuplés, 1, Non fecoit taliter ôinnlnxtioiii.

Ils ont des Pèrég, beaucoup de pères même quel- monde, c'est trop fort. Lisez etrelis ces lIgnýff,, elles "nt sp.Iei1d1(i*ý

quefois, qui sont .-coiinue.. opus le nom d'action- Voffl avez entendu dérniè .renient, A.Montréal Où je les ýal fiItý.apprendT1e A'inee enfant%,et c'est nu

vous avez leu la magnifique. conférence du kre deýÔir POÙÈ lee'leeteurs de i-" 41bum universel

Le Monde IllustX* n'a en qûe dýuX..paPas, ý M. Leinerre, et -ýouSsvez admixé avec raison le Pa- de les taire a.6Wrer au1c1fflý.'
dý,>Yfýlt îes ýPorteT_.daps

ietaa ce tout 'aÜmÊ bbUOYRblû. triatisme de l'orateur, qui, a4nie et "tý,n eté
Be thlaume, qui 

Tout

aýor_ýý qu'auJourà,ýul, Q-qàlqulil ne fût ffl àcôre lerance et drapeauquoi qu'il 11,git pas sujet sa tete et, Îý6 son cOeu1%

conseiller législatif, et M. Sabourln, rétirê des dêtýe très satisfait, dee d&retg nouveaux, Mais il

affalree depuiti qtelqup t'eleV.& n'en conserve pas mýM1iS son ajuoiàrprofond p9ur

A eô-ý6 des âQuTeux p,ýreA:,àatokae du berceau du sa mère-pate-le, comme doit le faire un bon f1lsý
I Y à -une qufÉýalü é ýd'annëe-A à fýaut',

Louveau né, se trouvaieut les, témOins GalIns, ge i>TOPOB, je vals vous Citer un passage d'un voy geaut",

et: Rkmà YreMbIfiý. dis .cours d'un autre orateur de la chaire,'Ie Fèý,,ý sur la eôte.nord,:'du ëffl de la. polnte.,ag 1

Trembhly e9t ý connu de tou: leà 'Gallailienâ Coubê, discùür«,, qufeut un immense retentisse- Maux, feus l'occaIsion de rencontrer un saftVage,

gi Z, Treigpe Màît et est encore le gwdleu IînWuabIý'île qýeîà ýet fit passer un friswn de patriotisme dang Dominique, bien eormn dans ýa riýglo-n,

DomWque avait une réputation méritée paim1ý_1

l'euf"t uant A Gall", cýétaIt moi ; je n'ai cf, toute la Fr».nS.

été GaEus, que t Ti)Ut eàt elire dams cette eeuvTe de P em er 
rois semaines, après quo 

Il d'étiré le plue graiid blagueur des Montagna1ý'

J'ai el inaSs 16 n'en P'reilds qu'une toute petite par- Pa99ýw, préeents et future, mais il tsa-yait donner il,,

gné 
àu 

nom 
de 

mes 
antiques 

et 
vënérRbbeýA

sneétres, dont Je suis t?èSLf1erý car fal isix mille deeiçrîýfJon de M$ raCOtt-9e Une certàin,ý fflveur qui n'était 'pRý,

,jý, skias de roture, eeequi cst une U-al)le8#e un POU plu$ 
sans chRr,ýiae. &8 hiýtù1,rcs «ortaient du domailP16

e, 
des è1Lýses connues, et comme le merYMlleuY..

reepectable que eelle de roi alAbyseini LA FRANQE
'z

qui dëecrnd 'wpeedant 'eu -ligne 'dirt-dte de Sglé- 
totijoÉrg eon, attrait, on leiý ecoutait, e(>Mlne,

par::oeo pWMantà moiîtagneê, lier-

Mn, qui Ieýn1An1e ...... 
enfants iýcout-ett d"q les veill6eg-d'hiver les r

Llëufaiit était venu au bon. moinent, If étatt ýblqLL cée pur les trois mér»Aul chaztent sur ses rivages citâ f"to-stiques dea légendes que dffl génémtlon

el bleu Ont déX entelleUfflL

constitué, quol(lifiau peu grW, avait bon pied, bùU la France ecrt Ig coupole de ý son '01

oeil, et en aurait dit que 1"' Opinion PuLblique ", en offrant aux W Plantureux Parin 1 :1" extraordlnairoe que lJomIuIquý

mourant, avult prévu la bùn'l%&Itler gui regorge de hmits et dé tiýoupëà=, "s fro- avait vues dan-ý Rësý yoyeg-es à IfntéiI[euiý, dans 1

Po st11ýU JU e. 
Mentg doré's ondulant $tu-loin $Otlg,.Ia brise, et ýeés. eand ziorèL. presqT14 inconnu du CauadZý yen,

Aùjiýurd'bul, rega qui rdez-le, e, ne feénflamme le eaùg ee la vigne. potA uiie ý cBlle d'une pýerre- qui brille et n6

rewi=ttre le Wft enfant 4n itýmai 1SS4ýL dalÏg'ee pays enchante et f leUr1ý teYre du bon accueil consiume jamais.

tre fliUeuWnt, le jarret tenda et du sourire hospitalier, elle a, entre autres pré- Dominique Yavglf vueý p4c'm, bien

-et le rýognxd agure, AaTis ses ýnngt "a,- pIelný 9ýà,- ýogatýv-ee, celle 4ç.mgttre peýu.,4e tendu -éta it servi tie IpromAý,.tt-ttR It bfeApý

bas monde. 
eeil sel euéore,

venir et de premegsffl qa il Saura -
quand a irait c

Quils @ont - lofa noe vIngt ans, à, 110". les étMn ne -veýiétit paz ourir droit où elle oe trôuývà1tý

R-ý,w1Ltl de Ilàvolr vue, et il ro bepuil- 'On n'avait qn-là quand on etvgLlt"b

-fards, au, lenrg ptalnee brolées pouý,v%ënIr détendre, soin de G-hauffage, ce emi eaIt ttèg coelmod,4" ' ë

ë On feuilletant la premièré -,aJîý du ratralchii, leur, âme dans la PaX dqý ge$,InlUf- XII YUOUIÛIlt'L du départ On a>4ýteignalt avec dý1

Moni,- ý IlinMrê je e»uýtàte s4ý eo=emënt neux hori2=%ý NoTÉ, YYI&lhient, Dieu n'a ainsl té1ýe. La pierre qul brûlé De Wuise JAýMmaIý, ýýe

JaL terre *>UttUla-e à rouler avee, le'L Mémé mit(3 -aucun -autre peu Dýe,, ferit itallier dire, mats ëllea un, grAid ýdêfa

ýqUe ý ý 1 ý 1 
ut, elle iný,est

-p1turq et de sourtree, le omül natieut 
wr- ton$ talts-ýj,«

yéà *e,ý*t , às, avec autaut de' grè- ut, eur (lue le MOMI, 4e, le, prance ne le C'MAt prwent pour'rameher du s0;_ýnt ýtý IË"Iti-àM'

' 1 fe 1 e, et de lIuttim puur,ýiL -Éé: point 4 vebule nee dn' qôl, Dieu, lui a >nué, avec DomInIque, DiDuiiill4ùe, tu,

feylolirs, 'été A11w, et le yieux Poète quelques défauts à, valucrel &fIii qne la7 vertu ne r1ýer tà reputation de grand bl- il Il

ayait bien -mfsoný de âi>ý, Il yo pl-us de lui fùt pas 'trop -f»cUe, avec une nâttire toujflnris l'Eternel ! A, bëa c Éâën ti r (qeliffl vie Ide

un peu ýeuneý et parfole un -lx!u folle,' un coeur Male, yoici que la re

franc icemme t ludjàe, iýaInMe le ni$__ ebIM14te# VJen11entýLde déCo-UVrlr Un Cpre,ý

)La IV le Ïilt+o,, ýtftl ýUD ce=e Ift lyre, Let Ce 'qufa f04têe leg vertus Ak la Dý

rË èZe otWmal ët't-empt ca"Qu'il y ý4tns
meùtt >ee-' là sa Ë C!%ý o0Zýff, eJýgtý*

dmý rftees pril Milivin,

d e br&- car-on en patle

lie Televé pellIË-11ëý*RW,41101ýd1l*éal
'dÛý_& fýp

44 ýa1-neî'un:e eU duýf)aptê=eý ýtU_
$nue teui ý > Ïýý, dtl=

It' 1) é1ý]4e 'ffl 'Dl eu SË, ai eÊ'

f t t à l i ter 0, 0 1&1 ý naît 1 o i 11

la de $ou,ý 1%ýiër -et, lâ C41,e#

gné qù"nlé, vg parier oit 114üý oeà 44el, a

fie iti, Pour èwLiter- lle ben uýt'»ýoé-
Îý

'4ý A"ffiet PYL ý'de $eg'd'nr

Y

et 44ý 4

'î w

1 MZ
ig.



Lole diamant, le rubis, sonti bons pour les pe-
Êtsbourses, les pauvres gens, si on compare leur

Vlur à celle du radium, qui coûte actuellement

qulu coecmm ex etcnqante EPURONS NOTRE LANGUE
n'en existe pas encore une livre dans le' G BE XLOUTIONS VICErUSS

mode entier.
Niporte, la pierre de Dominique, transporta-

blée la piene qum brule et érclaire sans Samaus APPOINIEMUNT. Est un anglicisme dans VIRON. Il nie faut pas dine : e honmne a DANSa'u er,. c-la paraît impossile , on <roit 1êve en le sellede RENDE;üV(ýlS, ENG AGEMENT. Ail LES APPROUB*iANTS de quatr19v1ngts ans. OnÏ ~entendant parler de pareille chose et pourtant, il lieu de dire Ave/-vous pis un APPOINTEMNT peut dire, par exemple :Ce t homne a ENVIROiNjra1t que, cela exste, poiâlue es sants de tous pour ce soir ? dit< , paìr emple: Avez-o'zsus pri, quatre-vigts ans.
le s pays 6'accordent sur soli exud .enee. un ENG AG LMENiT 1pour c e soir?' A PU PRER. - Trop souvent on entend pro--Chers sa vains chwis chimiss découvr<ez bien APPOINTIER. - Encre un anglic<isme da ns le noner c ette locution 'ceuse au liwu de " A PEU1-le le mjoyen de produire le radium à hon inar- sens le D>ESIGNER, NOMMlER, (CHOISIR. Aini, PRES' Ne dites pas J'ai A PEU' PRES amixan-0 ,donnez nouS le raduum qui nous c hauffera ne dites ps :Je ve d'rêtree APPOINTE cominns- PRES 'Ne dites pae J'ai A PU PRES soixanl-upreque rien et nous p'<rcurera le bonheur die sulre d'écoleh mai vouas pouvez dire: je viens ARCHE'lTE.-Ne saurait remplacer ARCHET.rlWt a leur tour, le marchand 'ade charhbon dans d'être N(MMi, <comisaie d'étcole, Au lieu de dire:. Cet artiste sait manier l'AR-

pý'urée dé la m_ re !APPROC'HANTS ( dans les). - Voilà une lotn- CHETTE,- dite : Ct artiste sait ruanier l'AR-
tien adverhiale viieuse trop souvent einployee CHET.

IM<now n tturie st nebeled maii le sens de expei ons A PEU PRES, EN- L'EDUCATEDUR.
L'cnmise.ncmrse etun el

On 1me rapporte -,vomez quelhe pr6<-intI" SOnÉ DELUINSIT-ÉIEjeuatýexdsoé elre naeetend is Pour ne pas me comnpromettre - e qun l'oiomneseotcagéd aigs
pporte qu ' une: cýrtaune réunion de lacommns- neft ise s éér snmrs adron de Paris, alors que l'o n parlait de faire un Lspéaaisd asié u 'no ane èesmie tjmi e rne rusnaartificiel dans le pare Lafontaine le père de Ccl otdnei 8d ornk asled attsnpilsuteexcelHente idée ternina en disant que, l'on "Crl il-ai ,sn rsu emns tcsjuspiss
urra.it mettre dans ce lac une douzaine de gon-tu lase nrvoru im nescè.
es;, ce qui~serit charmant pour le publie. 'no eagnrueetscné a ed os 'no eM ooéMrir isd e7Une clouzaine ! dit 'un échevin éco1nome, met- bilnsatseséilmn a leBace

p&nuecule pour commencer, ça se repro Rgn leamscenditnue 'li.>HMeceaeMleJueFéetfle

Oe Ve. !rhu Laae dle jehune et !rlatvct

mois le Imrésant nun re nM. L>ublolns unti fil de

Qu't duffin dnde dir quL Pa.. Cal n, Go ltsntituléeti e B l ng r ela r eSa n - e i& D s nBITl- DE SUCRE ntpquauMrh
riretlu untisroquuis dea pluse réeses Btudian-

(Votiecomre dgr arehand deisern sucrsàcresiô,tued gl u emrag ule ngrePme i
heues mars Elle-Lui dtaen Fraremcnt sur du aetil

l'a génér lemen aeur propr pamile en deer ée mai e p ratu-r vs a t co t m e d a
aotilks de pr s tr d'mérabl nou prbti-nsdun d' _ Ontovrads blltra- .EýArhm lac

d ie"sueusie, i d en M.Pun m ot, tous ul lesit pro-e Slt-ateie rsd l » -Pitujus d a m m sre e iai
*I de 4 l ýu R :ndsrcè,et elles qn e auen M acéS an-eio lepa dédps. e M. At in ala ,de Q bc, vc

tMlle I*attintion des lasat sur leursDni mar-u d

ollàtô un gro nns ets p6réalente . tin -mou à. la.A ecelapetu e suâ
es d e %dn àaeer nes ma chnes de, sutire, Y T R 'U R ýT M Eae leiciePc tclid .Gsaed

, tantôt nt ainqu passe, droble furtive
lr' n orea d sure dimuartn amsta lesatrn péilmn 'ttnind o

ires bnsavicese e commerce ton plein air,-lcerssrl ova eiltn otnu o-Is aacsd âueotée om 'r

à huueue snte lesu bonus NeweYes dt nose ile
lo1xrq la Prtovdee amne àu leurs étauxDOTI-OBJ' 'iu e ened is

esue elunt eoma quet deix "a provisions sucés nobe-a6ia am eu u n atltaiin

laetôssentgrçoet "'Pnresequelqu palu de su- ilem-u wl>ýutetu ecd nre

sure lel Wietn-Stl Manm plfrre du arhé,etells re
tdesacanos comm-te ue pourhéreme "rce " 'lgned tl.Pr ecsptéius

ttteu un gamur en ie passn dhaqe fur.ie a emsèeqieveop 'cin a fl éi .e aaecaiox el u hrroe

f. naibeon ee týroupe légère asi lar. àisiatrde tnitrtcosntasM.Mm.tMleGm t.

gr"'benÉficeýs ~ ~ ~ ~ ~ <1 ddi donner comec en pliaul bse uq'u éoLmi ceoan àmpeald
Illeureu»e~~~~~~ isn e.onÉsvele e asprei l Marle ' , iant pre1Msqu'ic tenue Ca bMi Dneeuete ist hzdsasd

loriquela rovlrýàé a ène lert t u lada e L'nium em i u umeKY rastace f e
uç; cieteet qutede "prviion. ucéeý- luéoune nreusemenudr Sodiever de

vbrllnr artirs spéeÉsalee ynvmvnt A r RM ll BlancE-Anter lé Rs oi e Ainer ,um c ep ei ne Onpal bàetmgul lscecese.gitee
ehandwi; ~ ~ ~ ~ ~ ~ es etu lest haut, patrtnig neý Mlu eta: MmeB F.-Dsns"d asiéemscl t itrfý

Monk dei l'Hon. M.e let0 Màam J.ntiu Ie Tartede S
à~ ~ ~~~~W et Lady Hulqton derw M. su- Mmetes R.e Forget,. ePèe aa u

,tû-utlps ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ d ruHonat jue, t50 Pierre eoi Mmen unt Pifrecerree.tsese'M e
aur~~Q ' lufi, deui der piuer M, JarJ.é Gele 4eerare leLa

assisteronteur enebl IAorpsai De cet oié,t<uedegle
tl galeri lhaeurs coera ppouren remsrcnr 1.

baultra 186 rua SandtereOhie,, je ffls ruer iidiet ' ar nede osiun
teui, ~ ~ ~ ~~ San qui lieu, etiùl le plan de laqé.or sallent est déposé. ,a#'e

Nlus attrou speaen atent de dombneux
Potur Deur l-e nou au reru6l'an d'unt nousnoe aus nmresm-u hc
lençonans 11 ujourg nutuér lani1 pulcaln " MYSTEREI s baqu e auenec

D'aU' RE'0MBl l' ur de q J aU;ne .. Uý d LaS ý1U .a hn.OVn

ses llustrato!ns qu'ai cotie n l èeenre

parlemysèrqi enepe l'acti a e s é

iie m ttede tsn itrtetsatsn



ALBUM UNIVFRISEL
rister", fut agréabLe au public et au

iliarreau, Comme juge, ii était r,1ý-

'FEU SIR OLIVUS ZOWAT nommé pour son impartialité.
Ses décisions sont claiffl, logiques,

et ont toujours fait autorité dans nos

cours. .,(j,êtait un juge ldêal, -un lu-

Le Canada. vient deperdre l'un de 
ri6prudent savant, d'une'grandé hâbi-

su hommes 'l'Etat les p1usý distingués 
leté technique, 'versé dans tous leg

nana la personne de Sir Oliver Mowat, 
pr6èt3dýëats, et toujours maître. de sw,

-gouverneur 
raison.

.lieutenant deý la province Iý p litKne le repýrit en octobre
eOiLtarlo, La vie o

ler , ministre :îdécédé dimanche, le 19

avril, rAge de 83 Une. 
1872, où il devint, prem

Sir Oaver Mowat, le plus vieil hem- 
d'Ohtario, à la place -de-M,.Bl aké jus-

Canada, 

qu'en juillet

me d'Etàt du descendait dffl 
ýe 1896, al Tg qu'il 'entra

Mowat de Bué cosse, et était le_ 
dans le.cabinet Laurieri il, f-ut pmeil-

fils de feu John Mewat, autrefois de 
reur-gén6ral de la province et étfec-

Cýalbobay, un des vétérans de Welling- 
tua plusieurs réformes légales 4ýu11-8

ton en Ëàspagne, et de Mme Mowat 
grande Importance.

La 
Pendant son administration, Il eut

înée Levack famille ééta

blit: e ILtngstov, Ont., en 18116, et Sir 
des discueslong fréquentes avec. e

erne 

ent 

fed6ial, 

notamment

Ouirer y nàquii le 22 juillet 1820. 
gouv ni

ý&prýe, de brillantes êt 
propoý de la question, des filônti?5rffl,.

écMi4, Ivéeâ de cette villi R entra 
la nomination dee conseils de la Rel-

dans, le bureau de M-:Jqbu A. Màcdo- 
ne, ia loi des permis de vente des aI-ý

nald, plus tard Sir. John.A. Macdonal 
coule, etc., et. d'autres cas qui, p«,t4g

prel 
au Conseil Privé, furent tous gagnés

Qr mlalotre fêddml,. et Il y étu
dia 

par

penuant 'quatre an& 11 Pam 
lui.

aussi daM 11êtudé de .-Aobert EL BUME, 
Quand il dit. adieu, à

dé Tbrouto,,et fut reçu avocat en 1841. 
dOxford-Nord, en juillet 1896. ses pa-

Il exerça d'abord sa _ 'Ofemiozi. a 
roles furent: Dexpoéê dýune vIIeî polw-

à, Toronto, où 
que- dont tout. hommeý ýauràJt pu ôtre

il waiseocla avee sol aàèlqà Patron, M. 
fier. Sa conception de ses devffiT» en.

verS le Peuffieet. dés moyens dladli,

AU eut. de vue PO1111que, Il, fut d'a- 
nistration est un t _de Vie politl

bord 'exive,.icpO. d'influeàces eouseTya. 
qüe que tous devraient étudier.

triteg. mats ehoWt.le lib.&YaEuMe hü*g .a 
DÉne, le Gabin-et Lanrlü1-

-L modéré,,dont iiýfut Cie 'F'Eu "iâtn ýOtivvlkmoî 
dont

depuis Vora 
était le doyIen. d'âge.et de carrière, il
fi.ýt ministre &e là Ju6tIýP_ ef donna

et l'appui sl habile et si ferme.
embre de la ni 

4ele PreuVè1ý qu,ý Al plus, que lui
M

le 14) oétç- 
disn de Co poste., Il 'fut býeiýiôt

bre 1M4, Il prit une pazt."IJIQýp- à Ili 
nommé iefflbre du coinit6 chat*é de

Pr'éParatlon de la cétair« 1 conf ý,Gýest pèndant, une des ýniýý-oclations eiigag6es avec 1,2 Maulý,

.... . eéance nre ur le rèýgl4- t de la question dèle &,01eff
ýs lide 0ett1ý conf«è ue Sir Jehu, A M1àýc,, toba pie Men

V,4Un ýuiiglnal de l'Ainýe de 1 ýA Mýerique IýrJtaau1- clouald appýit, 4ij'un-,a place êtA1ý vaýajate'danÉ le Le 13 fut nownié lieu te Il a Ut7

ti cuncellêrie d'Ontarf6, et il pâssa «Outftrýýo; pesté quM enceýe

qaý de ýNord, qui régit la Couf édýra on Canadiou-
la Conti- -Mý Mowat, du falt et l'ai à, sa, mort

ýn« fýt, drffle, il le« 12 rMolptions de un billet

de, ýJueb0cý jýar lRou. 011-ver 'Mowa t, dont le6, oft t 1, ste Pr. M. Georges, Sir. elver M lit ëtaii Pîesbyterleu et il, à &r4t

cavacliég, cýq=e avQc4t ýtaI,3nt_ Bro*n let ffl»,autres hà- plusieurs 0 .-aî .wMgesý, entre 'a.IGtres

ýeýÙ&àW»e,»t "43QUii" ; uý fut, aidé dans, S t3ýi- sitil et à la f ln de la cýnf6renoo, il ýtaJt et chrJJýtLâ111ty a9dý'sowe Qf itill

,VAU ýPar'1ê Deut _r -chancelier "Ce miuetiez, dit5 .:le ýB.a lý,. Pruito
enant 'OlotLël ReWit'BeraUdý S mé VfCÇý 'tte' niï
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vindicte publique. La malice humaine a rivé pour la prière, la tête enfoncée dans l'oreiller,UNE FEMME DE LETTRES cette jeune vie au boulet de l'infamie qu'elle traî- oh ! comme il sanglotera eperdument. D&ns J'obs-
nera à jamais ! La fleur de lyçs est rayée du -code curit6 de la chambre, dans les ténèbres envahie-
pônal, mais la eociété vengeresse, plus cruelle, l'a saut son intelligence, surgiront des monstresý.:Cololnbine, auteur de Bleu, Blanc, Bouge
gardée dans seo traditions, outrepassant ,-s prêts à sauter sur lui pour le dévorer. Quel déÈar-
droits, car elle marque les innocents de l'infamant roi dans cette petite âme, quelle révolte contretu accusant réception d'un exemplaire dé stigmate du vice 1 l'injustice humaine ! Rappelez vos souvenirs

ý"B mière oeuvre de Co- Quelques minutes plus tard, je revis notre gar- 'd'enfance, la médaille u'honneur donnée à l'amie
,,'10mblne" noue éprouvons le-besoin de payer le çonnet, le nez appuy-é sur une barrière, surveil- de la maîtresse, ýe pensum Immérité, la petite

Meste tribut de notre admiration au mérite de lant dans un enelos quelque Intérfflsante partie nièce de la supérieure l'emportant sur vos talents,
de " moine ". Ses yeux pétillaient de plaisir, mais sur votre travail, gi c précieux liens de

Imagination pulIfflante, d'un juge- il n'osait entrerpoussant de grffl-isoupirs... Il parenté avec l'autorité,
r et d'un coeur aussi tendre que gé- avalait, avalait ; on sentait son coeur gros. Rlen n'indigne, ne froisse notre sentiment du
bine sait tirer parti de ses pré- Il ne pleurait point, pourtant. Juste et de l'injuste; comine de eouffrIr pour les

.et . tout ce, qu'elle éerit porte l'em- La partie continuait, turbulente, les gamins se autres... Chacun uevrait efre eolidaire de ses
ilite,.d,'uii vigoureux talent. chamaillaient. fautes !
eht-elleý peindre une scène digne de son obser- ~C'est à moi Dieu n'at-il pas dit, par son prophète..-

jUoul queques, traite ué sa plu-me, aux couleurs -ý--Tu as triché Quand les parents aurIont mangé des raisins
ýverts, les dente dee en-

r, -ýnlùàer, le tableau, fants n'en seront pas
le dée-rit. agacées.

an 1 8 la. Plupa-rt dé ses La voix de l'inspiré
-- - - - - - - --- s'est perdue dans le'dé-

s -a4ne philosophie sert ! Après vingtýdeuX
- n 0, ný ermr ilintel- siècles, le préjugé est

ce,ý'et sôuýent: des encoýe sur son piéd
tal ! On fernie le chie-
min de l'honneur et de
la vertu, au.fils coupa-

bl un -éùeuý ble de la faute de son
nu père ou de sa mère. On

ur- 1 casera dans 'quelque si-
bl -&uxMP.lý nécure lucrative l'b6rl-

T'eux e e eP qbo.-., tier lftliijnë d'un aglo-
qui, teur craint et' respectA,

en f*:" esý boodler " aasez
habile pour s'appropriertu tes.ttant, pour l u légalement le bien d'au--bouu' ýes, elleeg 'MUS

(le, prëférence 
Mais le pauvre jeune..homme énergi pllq>

que.:
paml nO11ý bre, loyal,, -quF tente deeiaJaeýttý,ý, _ra- l'honneurreconquer1r

'd'un nom entficbé Par
Î, nizac, Rouge lea auteum de Jou

ün_ Irelleil. se volt en butte iLtoutimsý 1, 1 ý il 
leà mesquinerie$

&mes, létroitee, (et, Il y en
a tant L" .4iýenfolt
d'abord, bienvefi

du

beaufxe> la ý 1ort e' lýàmour
1ïýk Vc1Vý,me eý1 l, souilent Mais quand

il retourne chémher

ce6,. imiýR" pýùtec_k

dt, le reçoit RVec aile
lie 

glaëlale, ett
ineýmmimratlon hy

pocrýtte. -plue
ivneùm Telliýe eu leî 
Mut vers port'e.

lit
mais Je'

Pula Men pour vous, M
raudmît ici un',Mmme

aeec de moils. brillantes
> aptitudes. étrt,

maià d'un certain
t gîe; coin

Hélea üuý
à- ------ Prim, il P eý*e

Ï
_7ý 

_4u1aýle
le torf4ýtý, quý S'a-

5l: 
r4ta, ruer le fer

ï. et se

ý4 u b 0 el' >e n et trel»Péýeý utde

4"4plý»tie #de

frout c M
Z gottë

deý tw» le
401, un lSuwnse

avait olîveete 'télit, ýýïâï
tiWeur', 1 À Pm. Xw les ý iný124,
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jour de la Macuoine. leur greuler. Ils voient, -.de leurs rivaux Bulgares cet avantage de n'être pas
plus, dans leur conquête de ce pays, un gakiý de schismatiques, mais d'être restés au contraire at-

LA QUESTION, » CÉDON.IENNE 1. restauration future de reMIDire grec, leur lachés à l'orthodoxie grecque.
Grande Idée Les Bulgares, cependant, out une situation Plus

Leurs communautés font, dan% le pays, une f orte que les Serbes en Macédoine. Ils occupent
propagande active. Leurs écoles etat prospères. teut le pays, du Darube A lArchipel, en masses

La vieille Question d'Orient,, qui sappelle au- Tandis que les -recs veulent coaquýrir la, Mac& compactes ; Ils formeraient pour les deux tiers
jourd'hui. la, Question Malcédonlenne, s'est réveil-' dotne en partant de la côte de lAwhipel, les SIa- lcnvlÈon la population totale de la Macédoine. Sur-
14e. - be la Il plitine turque "ý où passèrent Jadis ves, venus par le continent, veulent. descendre le t6ut, Ils se réclament de droits historriqués préciq.
les Multitudes armées de ýXerxès se regdant aux cours Infërieur du Vardar et de la btrouma, pour Leur premier -empire remonte à la; 'fin il .u 1Xe
Thermoj> re a cô e. Ce son s S rbe s et les Bui- siècl y1es, aux nids d'a!gIes des Balkans, Un atteind 1 t t le e après Jésus-Christ. .,Leur tsai- Siméon
ert. vient de retenti gares. régna, de 992 à 927, jusqu'à Ail

Vive I& Ré Les Serbes sont moins nombreux que ies BÙI début du Xle,'Iëur tear Samuel dominait emeo
volution Vive la Macédoine Indé- rù

gAres ; de plus, 'ils sont plus éloign'às, du théâtre toute la Macédoine actuelle etl'Àlb&Èle. $&ýcapl-

de la lutte. Le centre de leur nationa.11tê -est la tale était Okhridà. Puis v1nrent,ý les victofees et-
Que va4-il se passer maintenant ? Tout est à, vallée de la Save, le- puissant affluent du Dauube, tomajies, et .la Bu .lerle fut ellemiêrae oowuupéi? par

Ç1ýz, pourquoi -il est peut-êtlle ÇPIKr- et parcette ils semblaient devoir se dirl- lei nouveaux envahisseurs.
e -dêg loi les !éléments du problème ma- ger plutýt de même race et' de LÀe firm-aiL du sultan du 10 mars 187b

tun d ager vers la BosnIë, Qui recoum
aýdon1em, de Montrer les, 1 races en ý présence; et mêine.rellglôù,,,et vers l'Adriatique,,Ie débouché le naissait 1'tglise bulgare dans les limites.

leùr% de fixer &Nee quelque préciéicm les pluis proche .p our les è,ý peu près - celles ýe la Bul-garte-;Rouméllé d'au-.produits de leur agriculture. psrands traite de la situation actuelle. Ainsi le: ]ýe ýtrajté de Berlin. (13 Juillet 1878), en oQnflaont à, épart de la p ropaggildeI jou -rd'hui, jýut le point de d , propageluide
Lecteur pouý.,pIeûx juger des Qui rAutriahe-Hongrle l'administration de la BosniQ bulgare au sud des Balkans., Le firman, @U. effet

-4tre, à1l Moment OÙ et de IeHerziýgüviiie" faucha les ;espérances des reconnaissait que, w rs dà:Iim11ýesýý1

Mîtrènt: ces lignes. tixait si les, deux tierý

desý. habitants d,üèrt Pays

lTt crils que desIralént, étre.'rattachég
d4ý', la M Elle liel"= . . à - irexarcb4t - bnigazyj,
compté que 411eques inde fýerait go-,leur, demp

1 kll e. C76tRjt Un
dizaine$ de un p

tomaniL, Sur la cartIe. texte Zà

Ê1ýý bien-,les taees ýqT1I 1%
lee, Dositiouýs àés'Tilrcsý tôt fouri)-ýt-- aux, Btllga--
Isont (le plus >,en plus ra- Tes un eecülid p1«e%-ýe,

et petites encare,,

de,

iês IuMfe aprê*' 10 14'. traité de San-Sté-

Itxm Leg pýW!10 (2 nies 1ý78
tinelitn- iso1iýeR --de V19- L , r a LRU,,4RJe et jWl

DeMir_ Cino EU-
trait,

Drama,

le que corrýLgëe fý
felýr&$ 130 Çàn9rès de Berlin;

Monastfrý de con$tltlle Int

e, SereS et e,
fouc-

eaus, ivýent entev du Dqýube A l'Al
'âm" ieer"barem,,,-et ùê 'La quýëtieý Il i vËýafflQ

lune était ré

ýîIeeI -duI paya -que W Ur C4bkrès.> de r ]3elÎln
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ses dents pendalt hors de sa gueule, et finit Par
se détacher. " Bref, la batafile 6tait indôelse et
aucun des deux combattants n'était. capable de
recommencer la lutte ; _t belette mourut au boutHISTOIRE NATU RELLE de quatre heures, le hamster, quatre heilees

i'A après.-
La. belette est redoutable pour toue les vertè-,

brâ de petItë taille. On rencontre tous les
jours dans les champe met dans les garennes, dit

'ýDame belette au- jeng, et f luet est le -se redressa- et, wý défendit à coups de dents. Au%- Toussenel, des cadavres. et de Ilèvres,

-earut-voffl dé nos régions ; elle at- eiltôt la belette le mordit au museau: et tint bon. dont l'autopsie fait découvrir, qu'ilo- ont mé qkl-
piu,,s petit des 1 '1>4
teint' reàl)id6ýment plus ý de deux pieds du bout du Les deux combattants rouïierent gur le eol, qu'ilg gnés A la jugulaire par.- d!bàbliés- praticleDs.ý

M'ýsüau P. rpxtré" :ý ÈÎQ la queue. La téte, le ensaaglantèreiiý : lis se servaient de leut% pieds praticiens sont des belettes un pen"Pluls grosses,

en. guîge d'arw 
d .ràtg,"e.

COU, le Cý rpe ont à peu lsTèo la même épaisseur, ce es agresslveý3 ; ýtantôt la belette que de@ souri% moins fortes ýqgè es

qui la ieit parattre. plus longue qu'ellp légére, îaùtuf le.1ourd liAMIeW,était dIèo&Ue. ýAU. La belette ýse cGntenýé, en ýeffef1Ae -boli-k lé sang

ýem(,'Dt ; SeSpatte COUrteS. et. mInces ont bqut dé deux, minutes, la belette liloe prise, et. le des grand94 anlmauxï,aanýý
n'ogt ]Mw
la, 'Piýnte couvertede, 

quant R1ýx
'l' l tame OUT 0 es, U_

ùçý1» e d -gW 14011t À,
Ë les. ai

arlàliý$ de f OheS 9tiffeoi 
pee'. :lm

delà 
léà.-,Maege en éntiét',

LM orejjjC*ý sont ron.
jarLýcs, très i5zaTtéeg, 

SA petite 'Zaille, joe..,,

obliques, 1yeý
d lits 

Coùp dans seý, rapineiL

31
f»Iltes. et la CAP 

Eike pýur$u1ýè là talipÉ
dars -les coins IL-& ýP1uS

-nue, forme partieullère. 
ý-eeéu1ýS (le Ses 'aArlëS'

est A9609 dans 1',eau, et s7einpare

supérieure ý du 
ofseaux au milieu dUL

tic court,
Corps ýýtý ul à , - grinýl),e, liage, - bOnditse
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LES GRANDS ECRIVAINS FRANÇAIS

Quelques vieux lecteurs de 1"' Album " ne sGut
Peut-être pas sans se rappeler que - voilà une LA TRI13UNE DES JEUNESýuarùztaIne dýannées - un écrivain français,
Eugène de MirecouM publiait une série de por- ESSAIS INÉDITS

tra its littéraires, Intitulée " Les Contemporains
ici, comme en France, ces portraits eurent une

grande vogue. Ils paraissaient sous forme de pe- VOUS SOUVIENT-IL AU DÉSERTtites brochures, parfaiIbemiont imprimées, pittores-
ýýmeÉt &TItes, dont le nombre de pages variait
:dé cent à et-ut cinquante. (Pour ]-Album Universel") Le Soleil est brûlant et la plaine est aride,Les, personnages, dessinés à, grands trAits, Vous souvi-ent-il encor de eettc- nuit d'étoiles, ýu ciel bleu d'outremer planent de grands vau-pris surtout parmi les orateurs, les écrl- Quand Je vous rencontrai pour la première fois [tours,YAIns; les poètes, __S artistes. Ces fflQuisseý3, il La ri;e parfumée et les lointaines voiles, Tandis que le désert à la dune torride,'faut Pavouer, lie brillaient pas toutes par une Ava.ient rempli nos coeurs d'indicibles émois 1 Blanchit les os 'épara des vaincus d'autresParfulte fidélité de lignes et de couleur,%. La Par- Jours,

tialfté du peintxe était parfois transparente ; elle Vous souvient-il- encor de cette robe blanche, Et c'est là dans Je sable, enterré Jusqu'au buste,le tuf Sensiblement dans l'esquisse biographique De cette épingle d'or, de ces tissus soyeux, Qu'un guerrier africain, devant un vase d'eau,de Louis Veuillot De ce chapeau (ie fleum où tremblait la pervenche Doit de par le Coran montrer sa foi robuste,Mais oequiýe6taIt pas contestîâ, c'est que le pin- Près de votre visage aux contours gracieux ? Et mourir en silence, ainsi qu'un frôle oiseau
&,an de Mirecourt avait de la, souplesse, de la
PuSsanS; -qu'il savait animer ses portruits et les Vous Souvielit-il qu'alors vos yeux pleins de ten- Mohammed est le nom de la pauvre victime,,_:Tend1ýe v1-Va«ltsý Aussi, plus d'un sont restés gra- Edreme Il est jeune, Il est fort, mais son destin fatal

daný la mémoire d-es lecteurs. M'av aient cà user ýânn rêve de. bonheur? Permet à l'ennemi de perpétrer son cr!mýe
Ces souv6nirs nous sont rovenus k. I'ûce"on Ma gaité dut plus tard -se ciianger en tristesse Par la soif il mourra soue l'astre tropical

d'nue iioùvelle série de biographies des plusýInté- Un autre avait vvtre ame et faisait mon malheur.
ýT(ýsmnnte%ý des plus captivantes, qui se Publient. Déjà sa tête Penche et l'espoir l'abandonne,-actuellement cm Prance, sous le titne " Les -Ùands Avec lui " dé la mer ayant franchi les ondes, -a mort d-evaut ses yeux étale son suaire,&rùvaliis. français". Bien que sous le rapPOrt dl' Votre coeur ne vivait que de son,,gouvenlr. Sous le simoun ardent le malheureux frissonne

dé l'impression, de la faoture. littéraire, Ma douleur et la vôtre ont soupiré, proýoiiàeis Et Solide du'regard le hideux ossuaire.
.,lýýbeeî reSWSiblent aux " týon1emPOrai48 ont je pleurais le passé_ vous pie*ariez., l'avenir.

,cc1ýndajù . le mérite part-leulier . illôtre , dues D, S(YaýIaLu il croit entendre une douce harmonie
auteurs de' gT&nd reb»Td, 1 Lé lecteur y :Et $1 je -L-n,ýcor, ce sont de douces larmesi Oui Monte au firmament ainsi qu'un chant pieux,te ainsi le charme dé la variÈte du style. C'est Ca-Y vous m'avez rendu les charmes de reSpoIrý Et là, tout près de lui; dans la plaine endormie,e de tous les jaun, quOV'intéres- La vie:n'a. plus pour moi de'melleis alarmes, Mohammed aperçoit Fatma. priant les dIeuxe

nîtý-, que1que,ýh8rMante que $Olt la'inanière d'é- puisque vous m'invi'tez-û souvent voiio revoir.
QrIre d'Un âtrlvafu, on s'en 14sse à là longue; on

NSB Elle es belle et ses yeux réflètent -,sa pensée,
,Wen dégoûte preffle,.et l7on 6prolav^e un nonveau soli:pas est plus léger Que le zéphyr du nord

Wr à faüýi avec -une gutre igume lm «M 1. 1
. . . . ý . 1 . 1 1 1 Et l'amour de son coeur, plus pur que la rosée,

CRUR DE FEMME Doit être plus tentant quun pr4&eux trésor.
voyànS, palmiles nouVO&UXPQ17traitigtes,

1fý* nOM8 4,ý Martime Du Gagt6u Boissier, SËceilant sa torpeur, le condamné l'appelle;Fd.Mà(t, R usset, Mniîle Ta' de A, la voix du Irout-Puissant était ýorâ La fille tlu'dMért s'approche en rougisgnot 1 < ' Sant
l'es eauxj aYant Èbklîcionnîéý là terre, Puis très dance elle prend la ruwneuee écuelle

us4t, de I'TugtItùt, et de plusieurs autres. lit S.étaient, rèt1réesJý profoinds-Des anIý Et bravant la défense,
m9uX IÙ'comparablteA et VârI,ý8 à l'infini abreuve le niourant

ateurS, très apprM(*4. ' , 1. . 1 e
"-uspiýia,ýipaux porfTaýte..déM,.-p ânià',soiàt ceux

l'Oufle, -et Mohammed en tr, blant sent revenir la vie,Rabolile,. kùnfaiýfnp, DesÇýerteg,,-Ë& de. joyMX retentir'l'air de leurq L'espér.. -et ramur se partagent son coeur;
on Madanijo »o.:,Séýign& Maýdame 1W. U chanfg di allégresse. La terre était pRréeýde-fJé J 7

ulm, 1 'Volidràlt sa liberté ravie,
yétte, Montesquieu; J.ý1 R6uggEwRà; eernaý,iîi1 -et le.eàieu ýr vermit ma Plus d6uce lumièmý Les mal# , Allah: iont puissant l'a fait paur.le malhèùr

Saint-Pierre, Anbé :Chénier, Chateaubriand, ýài,,mel1t Ur let Dailloux ar-
M"Ietre, vIctor Hugo'. Pelld"t ïue les ztpjajýre 0#9"Ient les A pas lents et Pleurant la triste destinée,

ýLëA voituneq que nous aVaJXý Pý âùS hOu's. Ouf fleurs de leýr:. haleine iýiubftunJéeý De.oelui qu'elle quitte à jamais en c 1 e lieu,6 faite "in'fý 1111 bon terit Tout. à up) Ip'si1cneA se ce It dans-la nùtur e n- Pstllle, 1e_4ýùe1Xt meu'rtri, Wacbernine, obstinée, ......

cümpl«or I'futéret'de, tière..'A ikhorizon lointaln,'Ies 4t4lies Mentrèrent Veris I'o&slfj lointaine, ýen soupirant adieu.
je, les fflteurs ont en la, UonUe IdM J1ùýner, leurs pétitmi y(,Ùx cur'lënx-ý, lie« 0lýequx stuppenal-,
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-4blit, nous vemins de fâli-é JQýge, rs r L'heýmm,,e cý2tW1npJa. un Instant ce& merveillee,
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leur offrant sa chaise et son cocher pour s'y ren- Ne -pourriez-vous me donner passage pour la

UNE VI E D'AVENTURES dre et y faire bonne figure. Hollande ? lui dit-il enfin.

Le jeune Ruyter ne s'en soucialt guère, cri -Mon camarade, ce serait avec plaisir, mais je

sgracié par "Messieurs les Fitats ne sais quand je partirai d1ci, ne VoUlaq1t pas

CORSAIRE JEAN DOUBLET, g-aanit d'être di 
a B

LE généraux ", impatients de saluer la dépouille du prendre le large sans un convoi, car mon navire

gorieux vaincu d'Agosta ; peut-être, en effet, vaut plus de quatre cent mille, florins.

Les noms de Jean Bart et de Slurcou emplis,- trouvera-t-on que le fils d'un tel homme, en une -Vous avez bien du canon ? reprend Doublet.

sent tellement encore toutes les Imaginations qu'il telle circonstance, avait un devoir plus Impérieux -Oui, mais je in'ai que peu d'hon-màes, et ma

il place pour des gloires pareilles, mais à, remplir que cialler épier les belles manières de batterie basse est embarrassée.
la, légende et la cour de Saint-James ; mais Doublet n'en voulut vas

dont e vocai sonne moins haut, ne sût pas dé- La nuit s'approchai

l"Imageme ., populaire, leur ayant été ingrates ; plaire à la tielle duchesse, ni Doublet non plus. savoir davalitage ; Il se retira à son bord pour

eiùÉi du corsai.re.-no=and dont nous allons fixe,7 Au retour, dans, la traversée du Hai le na- aviser aux suites. Et le voilâ hélant un bateau

id lés prini traits, tous empreilonts de belle vire de Doublet est capturé par des corsaires pêcheur qui rentrait au port

hnireurj ýët,, en dépit de la barbarie de la guerre, d'Ostttide, qui déposent celul-cl à la côte, sans Avez-vous du poisson à vendre ?

une gimade humanité.. Celui-là, en vérité, n'a rien autre chose que quelques misérables hardes -- OUI.

pae peu -enrichi les fastes de la nwirine franQaise pour le couvrir et le protéger contre le froid de -Approchez,
qui eùt pu se mesure était Ce bateau n'était monté que par, trois

r avw Ruyter, si Duquesne l'hiver. Quelques mois plus tard, la guerre -hommes,

-n'eût pris les devants de par droit d'amiennetê. -déclarée contre la France, d'abord par la, Hol- lesquelles ne se tirent pas pi pour entrer dans

Eh 1662,'Jean Doublet, natif de'I-Ionileur, ve- lande, ensuite par Litugleterre ; le roi Jacques la cabine, boire de bonne eau-de-vie de France à

not ýp@lge d'atteindre l'âge de raison, El plutôt était en fuite, et le prince d'Oran e allait occuper la sanM du prin dOrange et A 1 xtermination

trîý8, el , Metewenî sept &ný et trois mois, lorsqu'il son trône. de tous les chiens de papistes fi ", comme

prit passàge A bord - d'un trois-i commagiclé Jean Doublet, jusqu'ici simple pilote RTýne en on disait cci ce temps-IA. GÉ il si bleu ces

pail son père, qui allait 
pauvres pêcheur» qu'ils

ob8reblet, fortUn6 an Ca- 
roulërent sur le plau-

Mad Toutiefois, ce ne 
cher, ainsi quecies béteg

fut Poi avec l'agré- 
mortçs.ý Dans cet -heùý

mfýnt .,Paternel que le 
reux -état, on1à lalsýsà-

ulatmot .. f It cette pire- 
voilier. sur la " lrincés-

_m1èreý traversée pel 
",,tftndis. qiýe:

Wétait cai dans 
Doublet, ayant pris tout

l'entrepont du bilttrnel it; 
son équipage dans le

et, 101,8qui déeelk 
bateau de pêche, Pas. 

-Vert, trop tard Il à tai 
sait devant , l'île. die

pou L r le, renew .er à 
Drake, son. si

-terre, 
un 'Anglais, répondant,

Arrivé à, Québec, li 
au qui-vive dés ýýenti-
nelles- - éti venalt se
mnger le.»mg du navire

vant lui les portes eu >ljandlàisqiýlfil aporda
Il- n'y avait

quoi il n'avait pas; 116 lur le pont ûuýUui

fi moi'ns eut h.û7ýme. On Wt-mpaL'-ra
lie bon èsp14t,« Prendre-_
sve mal en patIelwe et, 

die lui wVant qu'il pfit

ne utellger aum
devoir 1ýçQlftire. Lý n mal 

ýùq, autres, qui étil
da4s Peli t, fui

son pière le Mwe- pris, Ca-
en

vi 1 r1ý' Pt 
Y1taiDe Si faisant

Pris X 'Iqiie DIX
-les ]gli en "SOLYMit 

que ràsiýtance.

ewhir ie demit'dé
-we, -et coule au 

1 obéissance - aillèrenit
Vo1Ieý elbelle eý ellettre 

à, la 
voile,

quelquee Jour#,- 
eý el

ýâ»tmant tout ý»*e le 
lion rejoignit 18L Flri

temps à lÀýeIpae d'ela
ec détie petites 

u eolii da joun On
_eýXtIr av r6vellla alors les hom.

de perià4twt,
du- b9teau dé jý)ê-

deux lembione ýetý 'nu $80 
mes e
che, et On leur Payiâ

tam- 
leur po 1 s s on'; nýrýi quoi

t Xrg le 
On remit a la volie' en;

"gui 
6 -,toi

"UACý,, fente- 'Il$- r , ftxelt>-ý 
linatre j0ur1ý plus tar&
dan% lé port de Dun-

A quelque temps, de

de e471W. 
là, Doublet ý2LPPrîi pon

g )njýt>' 
pendu trois

teffl ldrr ']>atiaed-,p

Ae 
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toi, 
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Mais l'après-midi du lendemain, Gordon ayant moin attenctri du supplice des pauvres esclaves, -Pour mes morts, répondit la Céleste, le vais
Pavolsâ le château et tiré_ plusieurs coups de dcKit les requins se disputaient lés restes. le porter tout à l'heure sur leur tombeau.

'I' rmoii,,Mackay crut A, un signal, et il soupçonna Il échoue ensuite A l'île de Grenade, en si fâ- La dame connaissait le culte des Chinois pour
qui furent ap- clieux état qu'il semble tout près de rendre l'âme.

les marchands de popmes de terre, les morts, mais cette, façon de les honorer lui
P],%hendés à leur bord- et -amenés au corps de Au bout de deux mois, se sentant mieux, il met parut plus que singulière, et elle ne put résister A,
garde. Les ayantifait comparaître devant lui le cap sur une autre Antille, où, à peine débarqué, 1-envie de s'en égayer.
sans qu'ils se fussent 'trahis dans leurs réponses(, il a une rechute et reçoit l'extrême-onction. Sa -,Croyez-voÙs donc, demanda-t-elle à la ser-

allait les renvoyer, lorsque survint un incident fosse dýjÈ creusée, il revient à la. vie et peut ren- vante, que vos morts vont Sortir de leur tombe

heux. Doublet venait dêtre reconnu par un trer en France, en passant par la Havane, grâce pour ma

Jiand qu'il, avait comnu en Espagne ingénu- à un capitaine marchand qu'il a aidé de ses coi -Pourquoi Vai répondit celle-ilci d'une VOIX
s'applaudissait du hasard heureux seils dans une affaire de contrebande. calme. Les vôtree...4orteiit bien de leur tombeau i

qul,.Ie remettait en présence. Quoique ayant reçu en 1692 le brevet de lieu- pour sentir et adinlr&.-ýWs, rieurs que vbus mettez

Oû leilivez-vous connu ? lui demande-t-on. tenant aie frégate, Doublet préférera désormais dessus.

-7-A Cadix ; nous avGus bu souvent ensemblel courir les mers, à ses risques et périls, en trafi- L'Europil5enne -ne répliqua ji4, et se garda, dans

1 Il est Français et il se dit d'Ostende ? cafint. Un voyage dans le Pacifique, exécuté dans l'avenir, de rire trop vite des edwi nouvelles

Doublet allait répondre lorsqu'un autre Individu le cours des années 1708 à 1711, lui rapporta gros. qu'elle découvrit.
Zlui serra' la main fort civilement. Doublet -n'en Son "Journal", publié il y a quelQue temps par

enalt .pa>e. M. Charles Bré-ard, Telate aussi maints faits d'ar-

"Où Pavez-vous connu Y demanda Mackay à ce mes, mais que le manque de place m'interdit de

raconter ici.

-Devant le port d'Ostende, d'où 'Il men7s. mon Ajoutons toutefois que, en dépit de sa efirrière L'an dernier, uçi de nos confrères parisiens :71
avire à, Dunkerque. aventureuse, Jean Doublet avait eu -le loisir de

Case.gûtait ; si bien que, en même temps qu'on prendre femme ; si bien que la f1c de ses j voyageait au début des vacances dans le même
ours compartiment que M. Legouvré, lequel se rendatt.

tenait Droniker, on envoyait les deux autres avec s'écoula au milieu des douceurs de la famille. Il à, sa maison de eampagne de Seilie-Port. - .-.ý -1 1 :

pilote du n .om, de Fischer et dix matelotspour mourut dans la soixante-treiziii année de "n L'acad6nilcien-cioyen causait avec un autre IT

oaer le bâtiment suspect da ns.le bassin, chose âge , le ý20 décembre 1728, et fut inhumê dans l'é- voyageur.
e ublet' âe proposait bien li'emleélcher. Son gilse de BiirncvilIe-laýBertran ; mais c'est surtout A quail les nouvelles élections, A l'Académie
païl, Qui: était pour les moyens violel lui à Honfleur que Il on se souvient du vieux corsaire,

s a ne idée dans l'oreille' qui, il dans une aý,Lre condition sociale, eût illus- ddmaiida ci- dernier.
u _Oh ! pas avant décembre ou janvier,

Exorgeons tout l'équipage tré Flot nom au tit re d'amiral. Une jeune fi.,e qui se trouvait en face d'eux eut

--ýT1Ùt beau, 'mon, Drave ; cela ne se saurait un soubresaut.

bruit Vois plutôt 'cette fi an-ý -- Comment, monsieur, dit-elle, Il va y avoir de

ise. QUI ýÎü1is. regarde ne dis donc mot. nouvelles admissions, et je ne le sais pas

7-lLs, talsi 'murmura 1 Wel-oh m' roui ANECDOTES -Vous vous y, intéresser dcàne ? fit l'aimable

Êt %ou . frein.. académicien.
ýpOublet aTaitdffl médité son plan.. Il envoya il faut se défier de juger les coutumËs des na- -Sans uoute, J'en suis, ici, de l'Académie,

er Uel icôn-v'ermàtion aans la cabine A. unie tions --étrangères sous'ilangk spécial de nos pro- suis Mlle X..., du premier quadrille.

uteill£. et l'enferma ; puis, remO"-' pres usages>. L'historiette suivante eu. fait foi -Ah ! de lAcadémie de la place de l'Opéra.

-ýur. le 'pont et coupant ses amarres, Ilmit ýA Une dame, .,voyageant en Chine, fut surprise de inals moi J'appari à celle du pont des Arts. Î
'voile, La fi%(>,-àte anglosie ouvrtt le feu sur le,,ývOIÉ un jour sa cWsýll ýhjfiQfge pr6parer dellli La Jeune fille fit une jolie Petlte moue. Alorg

t1mént frai ; mais, en l'absence du caýpI- mots de toutes sortes. M. I Legouvé

Ine, elle ivosa tai -le Poursuivre, et Doublet, -Pour qui ci sopiptueux repas 1 demanda- -Que vouleýz-v,ýùs, mademoiselle, à mon âge, on

sant pa-r ýjer, baguettes du canon du Dort, prlt t-elle« denae comme 17on peut et ol PeUt

viâ Dunkerqul sans, âutTý--
c4ai eu sort -der DýÔÈ&êrt Remis, en présence du

riquis de ee1gnelay ý il plaida, 'très,,spirituelle.
t isa causeý en dIýàat

«Tout ce que Mackay sot 'da. »rôuwro c
1 était un simpk Pilate; -eh bien. -nous Vé-

ýL4gerOnj3 contre Fistier, et tout sera

le ýdMrge àiorýs d'aller enIeri ýour la côte
Un dont 1jeýg 10-vulgations

lent a Ir du: prIX P6uÏ:
t, of Doublet enlève uni directeur des dougnes

peu'dlsctpt "e bien ren4eign6 ý simi jeu-
faut po=,Doublet, à (jui ilýt&rde de se Mire >.
r sous d'un Vrai c0,ýIV'ýe de cnimbat.

le retrýü-V10u'i alnit-Malc-, stina-ut
pule dans les eaux de Brie ci:

t, la ci àu " §eai7boug ", qi obligé d!liý-

t -aux prWs eêe, jes
els; quel, 4u'ý,u' Wt'-dl4, ne bor-

vrai, ý#e noce corsl '1Î0f,1ýetïr con
e lui, ýMbarquii sur une M44,hý1lte tartýne

klies h ' omm'es à:,:,
'des, xtkures 'lui 'rairt...1

lut4-1 seii a
soi -Vemênt, dueeiste; Il le confie

s grillé,
rue0ien, fri ill ýM lui en coûte

âetr,és, 7d,épënMeý ditnt ýij, fut
4ý VenÎeý e(w MýÎltý prisonnier 'A un

Yal t ýs£il .1rièrilà eIlilielave du

if

Je lm

léen Pi de
jolique desI bi)ý'9 les entou-

reurant pour Ion Îeý'
un limht#L la' -
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mes lectrices que la 9ul-
ab o t tout à fait élégant. Disons en PZýSSa1Ît que A ce propos, J'informe int ep soutache, et toutes

oir, seront cet été pure, les broderles sur po ele crème et noir, le blanc et n
CAUSERIE SUR LA MODE extrêmementen faveur. Ce n'est pas malheureux, les dentelles, qu'on avait 1 habitude -de réserver

rien n'est si joli. Encoie chez Letendre, J'ai ad- -pour orner. les. draps, ou les étoffes lourdes, *e-

miré un genre de ceinture très nouveau et origi- ront, cette saison, marièes très Joliment aux plus

Voilà que inai, avec la VerQure et, lés fleurs, le n'al. C'lest une chaîne -d'anneàux circulaires en fines mouselineà,'aux voiles et memes aux linons.

chaud eolt ùous apporte métal, 
il et les dhaùts d'okl a s 'laquelle est passé un ý ruban ou un

a la'théorie brIllante des.pKrures estivaleàý Octimid, et qul..5'agràfe. par un grand médaillon de- J-e neý sais s'il entre dans lés attributioià» d'une,

saut les MOUssellues léole« gt flues -comme si on .vant, en laisaant libre un de ses b(yùts, qui est chroniqueuse deý'm'odeI de parler' des, parfums.;

-les a"à4lisées avor ge'Éli de la. Vi«P les terminéý par un cabochon, de fantaisle. U cein- dans. tous les cas, àý ne. puis m'empêcher de- à1ré.

transpar
ï soyeux,

les les
broderles pk-. a.

(--A A PE ý(ie bord blé. Guirlande
ku en paille rn&dc

d ç roses ja u nes Fou ron nant e c6ié reeoussé.

b sur

5 rue Q-W se font
-âNO-f111tý 1 en paille an-

rý ces Ja"s gleiee rI Fond
id la bérêt noire%-blginc. Lien

de velours Vei't, contour
te wi deùz,,,fond :nt

''I' eulit comciuz soupki noirs,

a mode, mais chou veleurs 'V'ci

V faut vibir. Vêtala- rheveux,

de,ý. ËW grands ---------- -

Mger'Ins pour se 

1V
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vient d'avoir nue bien jolie idée. Celle d'obtenir 

Enlever la crème et mettre de l'eau n'ajoutentde la plus grande maison de parfumerie pari- LA PART DU CORDON BLEU certes pas à,la qualitC du lait ; il est ainsi moinssienne, où elle, fait, naturellement, da. très consi- 
bon, mais non nuisible ; taudis que souvent, pourdérables achats, une parfumeuse automatique ou L-t!ýS 1 TARTES cacher la fraude, on l'additionne de divers pro-électrique, je ne sais trop de quel nom je pour-' 
dults delstinés à rendre au lait sa densité et sonrais baptiser l'invention. Toujours est-il que (Suite) opaclté. Certaines de ces substances sont nuiei-c'est une merveille, une vraie, sans exagération 
bles à la santé ; d'autres sont inoffensives. Ainsini excuse. Figurez-vous une belle dame... en cire, 
on peut trouver des jaunes d'oeufs, de la farineavec de beaux cheveux blonds boueléi, un sourire 
d'amidon, le la dextrine, de la matière coloranteenchanteur, vêtue d'une robe comme on rêve celle 
jaune, et aussi du sucre.de Cendrillon, tenant d'une main un frais bouquet 

Comment peut-on découvrir ce qui a servi à fal-de fleurs qu'elle porte ue temps en temps à, ses sifier le lait ?narines roses, d'un mouvement plus gracieux que Le lait qui a été simplement éCrémé ou coupéceux des sylphides; que, de l'autre main, notre 
d'eau est moins opaque et a une légère teintebelle dame tient un tout mignon vaporisateur 
bleuâtre ; Il a un goùt aqueux et est moins sucréd'argent, duquel s'échappe en pluie imperceptible, 
que le lait pur.pour s'eu aller dans toutes les directions, la rosée 

A l'alde de la chaleur ou par l'emploi de cer-.la pIusýparfumée qui soit. Un vrai rêve ! Vous 
tains réactifs appropriés, on arrive à trouver lapassez Seulement devant la déessé, à quelques 
matière de falsification.pas, v .o .us vous arrêtez pour admirer sa grâce ou 

Du lait auquel on a ajouté du jaune d'oeuf de-sa parure, et vous continuéz votre max0he, tout 
vient mousseux à l'exc.,às quand on l'agité, et lors-embaumé de l'odeur u joli bouquet qu'elle res- 
qu'on le fait chauirer, l'alburnený en se coagulant,pire. Inutile de dire si cette merveille, la seule le rend floçonneux.ýdu genre de Ce wxé,-rl de l'Atlantique, si Pon en Le lait contient-il de l'amidon, de la farine ouexeepte'une semblable ornant l'un des salons du 
quelque substance analogue ? il s'épaissit ÈL laCyrgiid Opéra, à, Ne-w-.York, Inutile de diresi cette 
cuisson et àe colle aux parois de la casserole dansmerveille fait fureur,' et si l'Initiateur et le bon laquelle oli le fait bouillir.geùt des Messieurs Dupuis sont loués. Ajoutons 

Quand il renferme de la dextrine, une solutionque ce n'est point à tort, car leur maison est sans 
d'iode lui donne une teinte rougeâIre.Contredit l'une des plus progressistes et des plus 

Enfin, du> lait qui se coagulerait en moins deintéressantes à visiter, non seulement de Montréal, 
utes est du lait de mauvaise qualité, etmêmedes grandes villes américaines. 

ne doit en. eucune façon être employé dans l'ali-Applaudissdiâs au succès des nôtres. 
menta ' tioni

il exiee nombre d'instruments pour découvrir
la qualité-du lait, mais Ils ne sont pas d'unemploi

:Je prie Une lectrice qui m&-rlt propos ge 
facile pour les onnes non expérimentées en YJàlollette de première communion de sa fillette, 
la matière.de vouloir bien lire ýIns bas, l'article Intitulé

Toilettes de Commimiantes ". Liie y trouvera
tous lés renselgnements'do-ut elle a besoin.

QUELQUES PETITS PLATSLAURENTISNNE. En découpant le rebora de la pâte, toujours
tenir le couteau tel qu'il est indiqué ci-,baut.

OMIýJL»TTE A LA CREME. Faites ma'cêrerLES: TOI-LETTES I)E COMMUNIANTES 
dans unë:tassê de Crème doucé, une tasse de pain
émietté, salez, poivrez et mettez une cuillerée de

cýest toujours la:<swntemoul3aellne. que-l'on em- 
persll haobé. Ajoutez einq oeufs bien battus et

Pýoîe pQur Snfeèùcf-nn-êr léà.robes. de Communiali-
faites frire le tout dans le beurre, comme une

elle s e ru pI11ýs ou mo'Ins fine, il est vrai, selon 
omelette ordinaire.que la ma m'a à :YOudra ý ýIus ou moins de - i*eher- 

PUFFS A L'A-£UMMANDE. Mélangez enmm-
b e, m'ais jamais, .efbyez-pi i2,hèiièý lectr1fflý 

ble trois tasses de lait, la même quantité de fart-
vous uý devréï V0uý laraser tenter par l'élégance 

ne, trois oeufs battus bleu légers, blànes et Jaunes
de la mo uýýeIlrie de s0îeýý d-ù:ci-èpe de Chine, pas 

86PÈrément, et mettfz sur le feu jusqu7à Suleur
plus que vous n'adopterez le fond de jupe de taf- 

brune. Servez chaud avec une sauce aucréè'.
fetas, dont le frou.-freu : serait dýp1aC6 en la' oil: FMI CREME ESPAGN01,jij,- - Faites tremper une-

demi-once de gélatine dans une tasse de lait,- met-, -faut toujourâ -qu fOn ncus.der4imd!ë co"ëU:àurla.to=e à, doiÎntÉ e'les, ruits Qui dofvent-rem- tez sur-le feu nue autre tasse de lalt, lorsque ce
aux jupes. plir 7la ý tarte soient cuits & l'avance, et on les doit dernier est ehaud, verstz-y, en agitant, une demi-

1ëý. autaut: Que POssiblO disposer en petite pyramId,ý
La, riaWque Jupe droitei avée tabllérý:Èftftp 

tasse de.sucre, votre elatIne trempëe,,et les jau-
Ment bta1sfý, et montée ft, frcntà, (ýel e que 

nes battus de deux oeufs. Quand le mélange <*in-l'on pour'iÜrzai)nner une mencerR
cbakýf 

à éPaisifrý retirez du feu: et Couvre% de-uh,ýpüiirra faire en deJ9ýoüÈ 
dt-iix.blanes d'"ùfji battus en neige SaIlde aveca la,ýaJZ:Inq »n six -rangs de fronces, qui éýTef1- une thé de vanille. Moulez et serve%

ýËrçmf il 9,1M empiècemont ; dans ce cas, 
filoid.avec de - crème et du. Sucree- tr44ým 'van lse retroitýyem à la partie mupiýr1ûuW. 

PAINS DE GINGF&BRZ DE, &ýAND'MERMý_
sage, ormaût'ffinsi un empièoýýjnênt ronl' »attz ensemç)lp- une livre et demie de Cassonade .

ý,,e11 CoutJnJJýMfL gnr _JJý_ J[Jaut des -laiabches on a ura 
0 tez trois a-brune et une livre de beurre. Aj u Cli

uné sortë 'Île matchercn , un pqýgnet ýflie nce ý t(ýi-
'ralliera, geüiJjuûn-t' oetie toilette, charmla, meusse, une enee de CIO ' M de g11ýý luné mulscade rAp6eý une once d'épices

une gmude cuillerée de. fort gingembre ef-WIL Peu
*"ÉlIs t'fe,'tous gèJams $il rl6fent 4 é 

de !iVec fres livres de fàr1neý,reuse laen"'MÉS C'est en Id-9timm et a Üss 'e'u Quand JýL ete ý,ost-. devenuebÏaý e àr' les Corsages nàuý,lee troirronz le 
lez-lu très mince, Coupez a v*e: bliscult,
et faites Cuire. 1§arýun -rýeu,'efý C-ei.gAteâux sont

En' ý,iýR':ppýochanf de la mode, sans Cependant
ýexcelIents JýrQVTJétÊ de se eqnsw"r traie_

finr"qmes eXcEntric1býW, ifuus avQnà léis Jupele mon- 
....... .... ..'ïëiýè à; Plii lingerie ý; "on Jea -voit ddutailmant toute 

GATbýAUX A L'AN1Sý defmient réunia par grolipeg. Auý 1 Ailspeet d'uné: tÉýrmL.ë fruits ayant. étéý eq.4*1 ".farine de bM, une -de fflt"" deux Jaq-,
du geüudý, ourlet, ýtolujourm 48, plls', petits, r6e, et culte dana, W conditlons Mulum

'Iles d'oeufs, un lieux pfu.ý,-
r le tout aygeamsont (le e6rme ùi«îwé,' sel dOMS

qua de plWe de l; aufs*tteune haute '11ýitalàe' Kjuiýtée,
en r:Ê, la PAW»t4ý-,Ùàýe ncÈe de'ÈROSES PRAÉ faieo avoir vixe, !Wtt'e 4 "#Pafsmeur. Ave0ý -une

de ferjÜ'eg>Vi0= 'c Èý 
j3httrê un blane ýu'deut lU S4 e4diem lé# #AI" [MENT et 

les 
s&nïýo«

-, Met", wl, auxLA NN.4e" ? 
"IlUr "ýpl8tesulx, jxiel, ipiWiolew ot, qýi?8tlon 4u 1a1ý, est à- l'efdre du- Jour. il 0'19"9ffl el Al 

-quebleâ rare dans les 
hau«ý* uneo& 

OU" 
É3ialni

-s-fëý se "7,4nýw,ý 
te de.,g"tlwes 'av ch ue

es de troJS,'0ý 1ýý

ussitât 44A
et

able,,oti, Wàýi',6ný e M
'de l'é»ènee Zi, yugle'e

les, 4064 ttàtewm Mde Mý ÇM
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ce qui prend ppur théâtre l'immensité, des quýêPhémères. Si, par suite d'une erreur de di-

crs (ý,tnpMRte & ce càckre grandioee u-pý caractère rertion ou, emporte dans tue tempête, le navire

Inconi-Parable. Quell<e lutte plus tr8gl4ue (lue allait àcnner contre quelque rèclf... L'échoue-

ge l'homme contre l'océan déchaîné ? Quel ment est, en effet, la-cause la plus fiéqÙente de
ur que ceý1u1 slnistreý4, ÀUnsi tous les tempsdes

acle ýdlii+àe plus magnifique horre périrent dansý
d'un rtckdik, eý Depuis la for-

sur:les flx)ýs 1 Dans un, livre d'un milliers et dés milliers de navire

DQtgnzatý Intérêt, qUe va publier la librairie Ha- midable f lotte .de Xerxès, perdent 400 voiles sur
Isons quel s avant Jésus

eètte, dé Far1wý et dont nous relyrodu - les côtes de lýHellesl 500 ain
-que$-uue-s. d'es. 1 pages les plus sal1ýissantes, M. Ch la --Russlý",Jetàè dans les vatieqrist, jusqu à

lis e orieil de l'erdboiieliuee,. du Rhône en 1900, que de bâti-
Ile-iri de 146 sann vient de se faire l'hist

ý;ai1frages Oël ". il. nous y lappelle ments enll%às a-ans des Sables, éventru sur des

que, e lwýODZencè" 1,)eut diminuer le nombre des rocs on ýbrisés contre des, falaises 1

dýwgers 'Ollé ne peut les supprimer tous

Augsl, la met une sublime leçon d,ê- LÀ :0 AUSE DE 81 1 NISTILffl IjA PLUIS F11M

nerg yec l'illiée d!un
l il n'iýura.'de rel n'en lui- WUP

Même, dRps Ra býrayoure calme et sa foree d'AMeý La trýàgùte la Sémillante ",,commandée Pàr le

-J>èjý l'instant oft arrùýe à, bord de ru'n de avalt qüIthý rcîuiýn lé 14 fèvTier
obQt ën't 11awien mwlde au- non Out ..%es 3Oý,ý4omwes dýâq'u1page, eue avait

ýéý paqu 9 qui ýeE
v'eau ýwoude,.,Ia yleulle, Europe aux autres à b-ord -399 ýhownes de trolivé%, à Ustin de

't45, ou erolive upe 1 bien-être et àë ba4talf contre
-prefýslon de, oÙ l'ýarmýée- de rrânS

ý4e, $àýurJl Jýeurs 'ùnpofflntýee dIl IR, leur ses aillés d'oigouTÙ l'aide de. slès alliés

ýWti"e'r(>buste,, 11abileté et I'éXeiiénce. du %
ýdiw,4plf1M de o- Dès, le i<eu4ebwn de son' -à&lýart la sémil-

t4ine, a l'ordTe, la

eQnf»Zt ý le luxe me.me qgi rè,gneut dans Isni e se, ptl ýcOZPs 'et, Élèn sur, les, r'o.ohére de Perl'l'e eý "blo, V01J er

-les M»Iuee 1 paquebot, Ille LavejýZ!,
B, détans tout, A boild d'w iÇý bouOhe

»efilbue à âl les cru.ýnti>.k A raffermir 1«., JQUýe F"&tajt-fl Pe&%6 inextricableMent 'emmêlée de colýdggffl, flMhes de,
il âOwýW eutin. eýw JmVressi0u gel!' Dl6s 700 hommes qu portait icêtté, fr&ggte, I)RO, "te hac]ýéa, fusile tordus, býrefii de matelots,

ý,t -lomphù dëftnl- <un eýcha-pplî : le désqrý1tr,- sýeralt,4onè entouréý4J4ýe,,,que 1,E, g4ý»1e de Vh(>rý disp déquipements arates, cadre54 îý hublots aux

d" *,èmàeý1ts les Plusr rel qu'il a dýtqi-éternel mYstère, Ë l'on
perfidies. tltuér assez eýtartenient les -Qsèel aux gardes éclat'ées Un -lam

ûfàlttioë lours foeýc(ý pé lpkies beau dÉýisûùtAne_ et le Ilývre-jotTrual de la s6ý'

i> »eUýinient (ýÀwient dé plug en pluýs fort dan$ k l'a1d1ý dies r%èu1tatýý de T'enquétý ûcrdc-nniýe après millant .ei'. le -,,eut feuilleait 1
notreýý, eiýPrlt à E»lýtre que les trainsatlan'tWîàý lé. dxame. On a, en outre, les r&,ît"$ des rares 1ýê- que.

etSe peirfetglonll"t Et Il n'etý iinteurs de Bbnifar-1c, en raison 4M 1ROelES DE ýLA NA1ýUREý SùýW-

qOý ýJVew de, couist#er -,qué le-9 Progr,ýs In iltis dé l'If f4ýMpète,. afflIg- FAit <, TEM P&

strtiéteure et aux Mvantz 'Kýdui9ellt 'térelit, Imptils9antg et tezdfti5ý, alli pbe£e5ý:de

àw, PfOPortiýons' ehoque Jour' plug f ai- Q Èýe . -n .a re smmç i b l'eXf ort ýýbinA' ne
té-lità les fercès de, Je natmû, dans la vléleneo

de melr, Ne 8a1týon pa il qu'au- *van e ýdý le biLtlàment, -,ýw*rts.pïir une deË ýflots sou, t gla "& >fi rayal eV4 e d1eà ýen S''q On ý ra e m4elrisques dQ. perte

»eýne 1 Sul l» ? Le$ est lugubre; douloureux t dUý
mi« ât It avec une, viojeuco 1Uatte11k1ueý fût rejeté à 'plu-

ýÇQmpteVt, en efflet, eu chif- sivur..i mJJJéýeý1L l'te d'e Sa- route; le cotmn&ndant, semblent-elles les appUcatlojýe
ýrýgünreuses de bSplacýLb1,e loi 4e',laQQ6 navires et bateaux de pê-cle de de la sRrdalgne,ý--t'erRi- palme d'os' e1Nnenýtese Mais périt au uillleu du

11opl sur les pwrýs du globe; lè,' gnaut «Vidf er prél sur, la
an, _ýiwýpt de'se lWks; nell-e Ironie vient alun, ajouter en -amertzmlw

en woyenueý terre ti de, ddwtý, 'de lit1ý_Mômýë, ilfL'Ù$'
& la cruanté ýdu Uù8astte

On à uli sail exeinplede &tte, tggKg
PMdant »ffl èMý.eý U91313 20'MMt Cette imanoeuvre' étýLit ýpZ1WséMw1it Mie, «711

d'un ven- aubtMse daii,3 l,ý perte du -ad, cagtle
allait accýmpllr, ýet, ans tûuîý kutre ëieconî;- sur les Plerres Vërteâ. ce nav'l 1 te se perd a, prèe',

eùt -etA ë
mnnt heureuses 1'4t&t &à bou ourÛý de;ý ffloOM' Mal" ýd1ýý1iessÈ1t, par, un tempgcab»e, peuda uý1O feîý,,1

a bOa.ntout pour le voyageur qu'une pé- hleý
àe reprilie Le vel d<ebainé, avec hue

Or v6dtàblê fr" ie'çlans le détrôlt, 1Ù9 t les toits Le I)rummonÈL Ca8flé

t le' eRý domiwLat de sa Masse impe6aLute les de 130ülËacfe', dûzttt, ýlës Se paru
146

eh e 
-fàlAlkg, se dévoe,

týwUýK r,ý",8:#,ýO(Mýét-,bÊ"dlý9"«#
au r'«ralr. Volcl le , -hurla -let rugiie- es et ýèafft11ts pour,,lý,ýPïül>

i ee -Pointes des floLtg, ut'
ýuJtý Julù Lt approolil des e0t9z du et poin-

ïen Le teûl'p$,êst 0:91ine et bri-
"giý;a'JO1è Uwhent eU,,f&te le x"t aveç élémentiâ con- guivalt sa 1*ýute ver§ àp'toute, -ý-11

malgré là brume dl6t6- qui
lm mer qMilit ausel calme 'qu'elle péuýt-iletïe

1'lé eupItRice Jugan ýv1tý toute',IAtëzl(llme ýL-t toute
JeM Paragesl', 911 COUr%ý

tont '^eý ýaëntL dans 1ý-Peer le
&ý pliguilia ou broullIU4 redoublâ d'iUtl Le

es- 1 nýx 'f Ill gA;ýdër -à tout ýou1a
jeQte deg "Utg s, était

es ticmer 48e*ýýX
f li fnéffi,-

_n il pra

le -lem cru «14- petit Et ýla V
44è1ý et' âU1 vent "Qt*&'Dte 'durent se pro-ffl*,UIK"e êtai

-et leurs inre&, lé P't Z
Kel -rOUýr« t êt qui cise Jeý fêngn4,,et jë$ à

ew, iîLïý de la'tel ýt1WTeý ce
10 "Viel

ce k, tf= prel e,
«ds, et gJ*1ý U,,e ta 9

ïý ýîù $mid fëut''<ýig la,, ý,«=fl1aUte e, ýû]ît"è, trý,eýi1î les eýý,

goe th9 8 ëà -tý"ge ýý, le, qui Mparë -les

6î, 1sedelei", et de 14 191wa et, prJý- «Il ,di4,ben Ms et qnOý1t-,
'egt y at 1 ft üt , ",Jeî

;l tend îeýýPwa1ý la oepau*nta gaa W-
La

se
ÙQ -XIM ho, t
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ALBUM UNIVERSEL 17
e rentrée de la Manche, et mit le cap sur d'atteindre l'île de Sable, qui est a 60 milles envi- L'abordage est inévitable. Une seule chanceron, et d'y échouer son navire. Ce parti lui sem- pourrait encore être tentée : jouer le toutpour'leOr, ce feu n'était pas celui d'Ouessant, c'étalt bie le meilleur, - et qui dira que, dans la confu- tout. Il fait donner toute la vitesse. De son côté,celui de l'île Molène, ý et le navire n'était encore sion qui régnait à bord et au mideu du brouillard sur le " Brennus ", le lieutenant de vaisseau Du-::qu'au sud-ouest de cette île. C'était une erreur qui paralysait l'organisation du sauvetage, Il eùt inesnil, pour parer à cette fausse manoeuvre, siénorme de 12 milles dans la direI une erreur été mieux inspiré en restant sur place pour atten- imprévue, fait porter avec décision le grand na-qui 'devait' être fatale au Drummond Castle dre un problématique secours de l'inerte " Cro- vire 4 20 degrés sur la droite et renverser lesIl 6tait environ onze heures. Un bruit rauque, martyshire,", d6jà éloigné de plusieurs encablures machines. Mais dffl la "Frarâébe" S'est offerteprolongé, terrible, monte de la cale ! Le capit&iue et occupé uniquement de ses proprI avarles. ? par le travers à l'étrave puissante du cuirassé.et lés matelots, les preýJaiers, frAýmIssent. Ils ont VoM donc la 'I' Bourgogne " lancée vers. l'île de Sous le formidable coup de boutoir, le petitcompris : on a touché 1 Le navire s'est élevé sur Sable. navire est afireusement éventré, et a vaut qu'on,'la mer, d'un saut brusque, puis s'est arrêté et 'La ecque, frémit avec un sourd grondement, le ait pu rien, tenter, il se couche. sur le côté, l'eautombe, s'enfonce, disparaît. Uavant baisse au navire fuit aussi vite qu'il peut, mais il sent au pénètre par l'énorme plaie béante faite dans sýnmIlleu d'un remous qui s'élirgit. Hagards, les côté un poids qui, de plus en plus, s'alourdit et flanc ; il chavire sens dessus dessous, montre Rapa.Uagers, accourus 'sur le pont, aperçoivent à devient Invincible. Le paquebot s'incline à tri- quille et ses hélices qui tournent dans l'air, puis,leur fII raffreuse , réalité ; Ils tourbillonnent bord, l'eau s'insinue par les tuyautages ; la ma- presque instantanément, il disparaît ! Cette ca--dans, au véritable affoleinent. I& . capitaine chine ralentit son ýmouvement, -et entlh s'arrête, tastrophe épouvantable a. duré trois minutés à'P sur là passerelle, le lieutenant Wood, à paralysée; -l'immense bâtiment s'immobilise et peine.l!jývant, essayant de' les rasguren ý ns- comptent penche de plus en plus.

wur la solidité de. q2oisons étanches. Mais le Les passagers se sont répandus en désordre sur A BOULETS ROUGM. LE FEU A BORD.Pl unimblid. coule,, -salis arrêt UN BUCHRR QUI 15ANS LESlrrési sti- le pont.' C'est un flot iiumain, pleurant, sanglo-Meeént aspiré paÉ le gouffre., ý Lés - Passagers, tant.- Le navIrese couche et coule. Désormais, FLOTS.press(ýý de tous. côtés par les 1 flots, épouvantés par rien ne pourra'le sauver. La palilque est A son
du danger, crient, pleurent, comble, et, dans l'affolement, les scènes d'atroci- Et peut-on Imaginer un paradoxe plus sinistrelutýý 8 tln-,raiý8ent. tés se :confondent avec les scènes &héroïsme. Il que celui-,! : p,--r par le feu, au milieu des eaux Y

le ehpitaine, qui maliitenant Juge tout perdu, faut lire en détail, dan& le livré auquel nous em- C'est bitu pour cela que l'ancienne marine de4ýdôhný ne met&Q les abybarcàilolljý à I& mer. Lée pruntens ces lignes, ce drame aux itýent a£tes di- guerre, faute de connaltre un plus sûr moyeli d,é-ýMfttcloËs :se prWl)itemt, . d.ýgagýùt. les, canots des vers Que fut AR Perte de 18 ÉôurgOgue ", qui pouvante et de destruction, employait les brûlots.
Iguént lés amaýMs. Sxiblie- sombra, entraînant, avec l'héroïque commandant On en. cite un exemple célèbre. Réfugiée en 158,8

ze= - Il 110Y., > à "pas nainutes que le pa4Uebot Deloncle, tous 8ez officiers et 565 personnes.- dans, le port de Calais, 11uvincible Armanda, lax, touché - le ",DrÙiü.mceid Castlel' sombre d'un flotte Immense Imeée par Philippe Il contre l'Au-POUR UNE MINUTE -D'ABERR&TION LES gleterre, et qui portait
Ç4ýiup, comme, Ù4 pl6mb,, mtralhâ'nt, dans un

SUITESD'UNE FAUSSE MANOEUVREreu»ffl Jn=iýn$è, barques ehaviréeset passagers 1
ýSUr deux céz., <,lxiquante' et une perI Que Dans la perte.de la Bourgogne", la part de la sur qtzatM cents vaisseaux, qumre-yii)gt MIUO 4pêes.le- ý, 1wutumond castéI" avait .,e son, 1bord, trois fatalité- est lm ense ;-dans celle de la Praméé

WàiézýImt, 'ù l'aulié, 1 surII .it, craAp ' o .miëès à en 1900, eille.est plus graiede encore. d ut s'enfuir, en pleine nuit et en grand désordre,
dëÎ,ý6bris de mâte t fù t éee ren s&Uyý s.,par des piI

les, Anglais, profitant c(e la marée montante, poas-
salent vers eile des brillots incendiaires-

C'est pour la na.'ùme raison Que Jadis les flottes
TRAMQIO e 114X MGRII SUR-

se canonnaiènt à boulets rouges. Lés 'vaisseaux., 1,ý1'
construits en bois, et.. sautai-enti,

M81Iý ce n'est pas ýýcôntr18ý commé,,par exemple, 1"' Orient à Abonklr, ICarc quel!ýiongne est obligé de lutter. Le dan bque de Jgt >qus terý.ýCet épisode est le Plus ümg'
de I,_h(ý1=e le&ué 

e n'avale do, notre bistoi oii..:mit11,Y al'une reu4»iitre presque au s fiikù'eJýW iK qu'en 1798, l'amiral Nelson détilI la,ýý:nott» fraù-- -- t l' ' ', .1 . 1 
PO te'.que ee11eý dw rocher çaiee, qui a,*ait été en zýJý Bonaparte et ses- . 1 #Y, 

bal
rencontre 'iz,ütË autre bLi _- % - soldats, Il la surprit A (iàiià, la. e

d'Aboukir, et ýé11,e se i(Lissa:
ýa "' wurgogne pAr tetupeý de bruý_. 1.1. étaft neuf heureý du. soir.

Jde'la Il flate ýdhLà, sur le imnt dé Il "Oiién;t et bré de mortsttaIt partie 
4t ci, eneoee valideg fontle 2 juillet,' pur, un, clair sQL1elIý ý ené.. 16 éo de feu. Maboettvzent les pièceg, 'brâàdf$4%ti traver-4à merz 

týdÈ 411'Ir 'Êuýr ulie de' 'ces, 
sen 9 an hurlent déýr,_«dreÉ ou des appLýIsýen aSbëile la, saison d'etý. D y ý,àutGur d'eux et sous êù xi,,Ie ionnerI et la

Ils, ne vMent ni. i2entiendent r1m ! tTude"1,ý l'I vs 6 de troigfe- 
emiparé d'I 'c'es blommes, qui Ott eur

ýft11 soIý, Bruéy$, A, vezger, et, ýqUaàd aile bordée eu- ze
àttmie frappe en plein le vaisseau ami' eldeSable. 
peine et une- QJ='IýUr p]ýp8 f'ptf'L.'S si un 0"
Pluo, -ý tvi;ued4bie 'de la Répub.Uqüe 1 Aý'S 

Marse.
e un Instant le turâultt'.

9 On RILË,,'I"' 11>1ent fqut entiler ae tait, Le roa-
eaa ýsë fidt f5u , 1%mhýeraenf d'hiu rr'ëu rIÂ4 
a, couru, de l'avant 'à l'ikrrtérf., et ~ re jufýq11'àln Ilte ýý W 14WI4,ýIàltjtiell, A-Nùs, 
ý1ý>:nd du' nâv l4ux. é6outill", des

l' ; _ _ paxal*'Ire.Ce1ý, ï"a u. ', .'u n4l A 
de de'bl

"je
un

le,eý
IrPUt 

Jà da1ïettý de-lr. Orient uy L',esQe<ire de la , MMILt-4riýýanéý-,l 1 0'om M 4ffle Ipe r gréëmet,
eràbraF*ýj les - ýWt à bord, irrMW'týb!e.

nu Il% Îwmr f4t,nuit' dg _Jý gU 11 ýa«r_ denerý, Elle JJýýt la19eig - ëem K% flots 1elee""ffignoe, l'a 'Ypu ut' lýb teeGtarpr6Ê 1", Orient Il entl&nëffl ù#rE, une moi 4»ýtï0é ap-36 
Feffl6t, týr" w ýiulnàit tehataIlle. ýA se

tonte J'hol7eue 4e 10 lUtteýL k
là ancée naegutt*, déê dans
ëGrI de la voix. La tait, À 40, 4ë0ýVdxë« ile iiiý% «I-lets100 dtùif",b de fumée

Lyre, ôon>
ut sý CIX4 "e'04keaux (le 'r-Ç eýp 4ýpRDtIéý- De Purt et atit fflý S,

Èât un
ï

lem ,la

oer p

es, et-

ýe!

- ee

di',
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'DAXSES.'D'AUTREFOIS, D'AUJOURD'HUI

'Dans le SUPPlém£ut de musique du présent nu-Môro,.nous publion$_ UU graCleux Oake-walk de

" olphp Berger, Intitulé, - joyeux 14biffl ý'. A
cette Ocasioni'no-us avons eu lutéresger uc(s Leé-
.

en, leur parlant de, quelques daÙqes «autre-
d'aujourd'hui.

Le auuien- peut-êtýe, des;_ dfvèrtlàsement.s
e4t'. répa' ula

dg' el JPV rivi.. ch« = 41
diaw Èaoé%

Ult

d'un reA#6:6- a .e Yo gue maté, Il'fùllt bien -le teeOJ1-'ý'1
nait,-êj la daùSe américak--, peu

ýà peu et metiaee «e,'àëtrôùer j;ý dqlise

SI d»ali - xûte àe À%taël"ý, Dî:r.,.Vàý-

erbli tout à fmf les V.&I14 es, e4vU-eý"ièý, 
t: ýb)

jotRo=, Stra ilsiaý et desr OllivIer W#ý,ý1_ Ixe, ir ëe,

Mes laissaicut le» dâneeure
épules par Une -dé%;e

de
jnOUý kwt, ÉRrfOWý jýOur la 41îýw11ke" 1ý
nie d,ý Qo2tam b tolletie'.-

en souttrïr du
-elles qýwý4« Lû

4won lui-Imeule. qul lerar s&,Àdi,
'Pellilvu d'uUe grâce SPHwak.

et burlesque) ëaËa dd;
cerües fo

oette elansQ -ygÈkee, effiVýu UA
ýýM1,tOut d2âs 'âg rit ou' d4il

lin le Plu La danseuse, tenant e&, robq G u ,.;t

V9, 1 ùs Pr>' cleu]ý'. CQwMeuce.
sur la

loue -bM ton-,' .11 
'et' caden- que. ýO daneëur, la

plug dûutons fort qa -à"ùùý muiixnwr aptlyfflte, C., du-pled guurlie.-
Ils font en

tN 
eté 

eil avant, ýcailipmbt

èux, trois 401t
Ürs iiii9d eïesure) et un

meur.ey.:

a4optées ýdRj1S ý1eÉ Des ýf'pla ace ES se prýýMpUt1Porte, -Puis
U#vIe A-t' le ellils en les tÉnant alllcngAes.,

ois
Le 'envailtr Mcoise à Io' 'OU- sur

'ej,ýà droit, kin lëv"t, 14ýi-,ement, wIý4à tu, te

ICW TMeMme
77, Pieu rez et-

-"bon ',eùàf tiè »ýe ýï1 ýeýtaà to,04-m ent t9
un, deux,

M

L' glisft ençore 'gà 1111t
elt le, pléd-, dtütt, quIl rûeeAýjeý' ye:t%

falt up,'.eýuj_ýn

el' 
?Sûre),' Qtt"Sý M
Iv-elà-

l'E-Tue TZE lut'L'en4

D

de, -

'4ý
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petit frère, à aider sa eoeur à ranger, à porter les
paquets trop lourds pour elle, le premier enfin à
bien faire, même . les choses difficiles et en-
nuyeuses.

C'est ainsi qu'on prouve vraiment qu'on est1 aîné.X INT N ICOL
e CORBEILLE DE DEVINEITES

ILLUSIONS droite, à gauche,- au commandement, sans que 1. CARRE MAGIQU_
jamais ce -soit son tour de faire faire l'exercice. Arranger les iiombi _s 16, 17, 18, 19, 20, 21, 22, 23,

Petitmauricle avait deux une Si Jeanne veut courir au-devant de son papa qui 24, 26, 26, 27, 28, 29, 30, 31, en carré de -telle façon
Quand il alla voir sa 1 marraine. rentre, voilà encore Toiiy qui l'écarte eu criant que le total soit 94 dans le sens horizontal, le sens

Laiffle-moi pasiý*r e premier vertical, ainsi que üan,4 les deux diagonaies.Cýr,, ce fut un jour de beau temps,
Si elle veut s'approcher de la fenêtre pour voirDe lumière pure et sereine.

le joueur d'orgue qui passe, Tony la pousse de
. . . . . . . . . . . . . . 2. ACROSTICHE
yuand on ly mène un peu plus tard, A trouver deux poissons.
Par Pautomne la place est prise,:
Il vlenteý Il pleut, et le brouillard X il X e

Rend la ýcampagne toute gri&e, x z x r

Alors sa mère tient conseil : t x s x Te
X a X e'est folié,et c'esït Imprudence 

tDe, sortir par un temps pareil, x d x s

-- Oh 1 mais, dit Maurice, je, penîse x 0 X a

Que èËtz marraine, Il fait soleil.

2. CHARADE

Quand mon premier
Est mon dernier,LES PROPOS DE SAINT XIÇOLAS On doit en faire mou entier.

Les solutions seront publiées dans le numéro ýumes chers enfantgle joli jeu 16 mal, ainsi que les noms de ceux qui les auronV
0 charades .? trouvée».ýý1 Jouer unecharade où mettre. une charade en ac-on, c'est repý'11, r6fiýeDter -nil,,,epetlfe comedie en trois

ý6ý quatre scènes, ânt chacune donne lâ, entendre 1% -9: Solutions des Problèmes "do dans le No du 18 avril
ýJiue des syllabes- d'un mot propre à servir aux de- L PHRASE A "CONSTITUER VIVE LA
lý1uetteq ordiDUitése où chaque, partie
_É fre, ujasen S. , si lé mot est de deux syllabes, Il y ý2. OHAiRAWE : PARZBMENT.

donc une g04e.poný la première, une pour la 3. POUR Lýs TGV£-PEl'IW -NOEL (jËON).'ýýfto)Rde et une, po4r l'ellemble du mot, le " tout
'ýLeâ ;scènee ýsont muettes, eeeÀ.dlré que les ac- 011t,ý deviné : Mlle Angélfne Morand, Valley-

Iner par l'éluro glesties et leurs costa- Jeanne a envie de-p1baïeret Michzl,(. field '; -Ciis Lefebvre, MarleLoulàe Bél
ce qu'ils ou elles:«ont citalo- Imelda Laflamme, Montré2ý ; Jean-Baptiste Tou-

ées. - Dnns oe cRsý;vouWe erez eharo:dé prcnon- côté pour s'installer à 1 plu, Québec *. Roý nna Duül; Saint-Hyaeinthe
a meilleure placé- et voir le

"il'dans la eônvematiunlisyllabé que vous repré- PrelbJer. Quand on joue au jardin, c'eit toujo'ure Geoèges Mèreler, Blanche -il.- Montréal ; Frou-
la mâme pârase Frou, Trois-hivières ; Aými Biýjc!ard, Montréal;

"Veici, par exemple, le inoU. moufftaehel" qui se Jé, cours Plus vite que toi 1 crie-t-il e Louis Eiueh&rme,, Nashua,
t représenter mus grands 'frais de costume. . sur la balançoirp avant que lýce petites jambes de

'XüusMousse".,:ýýSÙfaÙts qui son frère aient pu le rattraper. Vois comme je
4vent leEý mains et froüènt lý ou*on jugqu'â ce nie balance forbi- Vois corn e je vais haut 1- tu jeune(ýauvem d - - 11, Lý eéllérositê de Pie IX envers unÊ> , mousse n'en Pourrais pas, faire autant,!

qýl en. MIchel regarde, mais il. n'est pas danà i1admiraý protestant
eprohee, eÉ lÙý' n rè

parait faire des r : -o nlontraut 'tion du tout. Il. trouve que so, f Te serait bien
UT iwn lc"iet une enorme - taciiàli d>ëiïtré., -plus- gentil-de l'attendre, de lui faire une Pendant une des pr«menades que Pie IX fal-Petite

l'1Ioustac1ýe11, - Groupé place et de.se balancer avec luL Je suis tout a, Salt vGlGxltim d9u « eulles 4U Vatican,, Il Te-. ý'J
se promenae ave. :d*éM.1ýWIes, fait de l'avis de MichiÉÎ7. T-ony, nlést Pas gentIl Il Marqua un jeuâe homme aligorbopar in contemý

(Peuiature au bouehon, Pýcýè on, Ife comprend pas du. tûut:cé.ýue d'est 'que dêjý, plation d'une Raph,&ÔL: 80 tournant, pour
é teu usý entre les ;èvrt3,o,). &udic de plus. prèg une deaombiw' du tâhieau, le'

Ùe n'e-st pas pluà difficile que Cela,- LEU àpwtà.- Une LOÉ20 Il miul'ine stait pas éàleore aperçu dé
,vpe ý ma4týalià et vos soeurs 114 prégëuSdü. P ont1týé, Iý reconuut non sana émo-

e'd" - mot, « à lý,,üus de Îrý Te"teharûlee fi tuer II 
comme 1l:iý aMpoÙý it, fc i .3 , e ".17erer. dit ' wxàtelýent,ýenter gosez pRr1 aitýwent pour que t-, mIot "t.

Ce ül,'Vertissïýmünt trW Je Saint-Pùre,,Iui adr"Ee ýa parole en Sstermes
jëuûle où il ]ýleùt Ietý oü l'on aliiii -Vous. ête& artiste., mpu fils

Me de,

4ue-8ffl tit% amis vout -Voùs Mtâ "nu,&,Romle pour y fiiii étu- ýýï
qu'il pour des,

"'WI-3n d1Yleru;ý pelldantleürs )O11m d'O, coligé,et lés
-vous ftes., Sans 4Q-âte'ý«à",deel

ICOL&S.
ý41XT N nt non; àâil pè

.141l.,11l'. "Os -V9us trRVUlllez cloné sono ýa direction dlu«

-JéýZuiR trop üvrePR là4 le tmvaUllt
ftul, et Raphem est mon jiý9#re,

-Alliez, m1§11 enfant, "VeuýA%1re fnsýMre "L't
je

4
man UiolU de 1ueý rýSeÎ-à»r, t

ný&4 eest, tout tQ -To"

votro Sain teté X* sgo

ûil ý1 eu Mt w, ri o9a n'a
rièýý,,ge eéùàeëtý lé:, liez et WtO& A>O
Quex!41 Je,

iaut4trô 4o e'ýelt*sï- le ,pro

'J'
Jour guérIr

Petit le &

n
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Poup, cjiAi,ýLER Las COULEURS DES
FLEURS

voici un'petIt amusement à la portée de tout unRÉCRÉATIONS chacun de nos lecteurs, mais que, bien certaine-
meut, accueilleront avec plaisir nos aimables lec-
trices, plus encore, d'autant plus que, pour ce

LES DEUX PROVERBES f&ire, il n'est -pas besoin d!être m C-agUotro, %ni un
Reger Bacon, pas plus qu'inltié aux doctrines des
Rose-Cýi*olx ou de, l'enchanteur Merlinus.

7 Ceci posé, tommençons -notre petite démonstra-
tioiL

Vous prenez les premières fleurs qui se présen-
tmt à, votre vue quand vous descendez dans votre

jardin, ou lorsque vous allez chez la beuqVetlùre,

et vous -rentrez chez vous avec vos "pièces A ex-

p&ience
Avez-vous ues fleurs blanches 7 Tenëz-les -quel-

ques secoudes, au-dessus des vapeurs'SRcIde ititri-

que, et instantanâment vous avezý des fleurs Jaune-

citron ; sont-ce des, Ytolettes ? Faiteýs subit le

même sort à ck; èmbléme de la Modeffde; et tieli

aàuitdt, leur belle quallté disparatt ' elles aussi

se laissent toucher rparl'eàprit-tmtateür- et, se pa-z

rent d'=,çý%ueIlIeux Incarnat.

, , ''j'. - . SI voueî prenez des fleurs bleues telles likge
IN nit, le I)Iëd-eàlouette, ou quelque gentl*%Cé, bleüâ-.

tre ? Les caresse* de'l'aéidë nitrique 1ë%ý parent,
à l'instant d"un eurleui cin4oisi.

Mais tout cela
la: transmutat on: es ê eurs.

et la théologie dés tous
quiconque a-kuffl la polychrmie solaitelou a.,

pot&" la loi- dee, nuances. par fe,ù Chevreul, le.
mystère n'existe pas. Aussi je vais vouà ensel-

glier pli;s fortý ee"-dLM -change ciomplèt,ýeý t

la couleur d'une, fleur.
Vens, preùêÉ ý1Tue basýLlile que vers sez

aýide azotDque,ýmý trop fort (parce qu'il brûlerait

-vos inéurs), ni. tmp:falblt, (parce qu'il ie-r&ie lm-
01 S, clu du moinsi les,

uisMnt:!ý inxIue»o" les nuance
matières timetortales qui le fo,ýMênt) et yous,

rsê,ý votr,ý, boýfflet, en -preý

ant-hl en soin (le n'S, Pas Mettýe qui ý en

seralent brûléës, on tout au Mojw aMQ111*-ý et Sam

Aprêlé quoi, vous retirez le'-boul
faites sécher Qu le pend4nl têlIesý fleürîý,QÈ-

bas ; -elles. ëgotitte.n.t: oÀnelqe,ý,-s nituute6, le tempe,

;j 
ur, ede. premre leur nouvelle coule t' on Jes -P1àngý

ensuite dans afIn d'eule

tout eelliqiiat 4'acide azotique.
let,
Ir-ne fàtueïdt pas tralter ainsi

le bliiet.

'A ut sur 1" çarxÉ* lie pâpý qu
-eux 

'LARD

fatile eu' le Joi1âýüt
Ela CE41UDE ratt pas i,4un1cf11ý tàndïe q-,wgùý

bande, Malig Il iiy au

role servent A',faýrti Deux ilgaAs, se crelsenIt, Prpdwgeýd PrëuliÉr, le puant ferwaë" rhutique je deg»34"11,3r gnr1ý ýjà

tnuî, teu. Depuis le- gouverein ýufnu*& fermien."

Mou mkqi

fft ut, que$4-ueiui% r4ier ontre dêùi, =ûuXý Mjln, Tout "e un -pays très, riche,, trèý5 Prol

Yý u des -pets bien etul#.,
xal-, eýt" lý tas" e -jeté, uýt, Mýitý

pieu ôý froi4ý ,-Iet d-ê,

ùý, de, moinm, plue
un', ýMÊ6ýýtdmt,

sérle Vcýe-b1iiý_àý0,-:îî, 'P

44, 
une oexAln»,,

'J

o

M MM Patm 2

F'a blé. Rable,-_

Voici,

'z

let ý»",

e
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DISTRACTION.Cette Mëthode
Vous Guérira

Sinon je paierai moi=meme
Votre compte

J-e vous ýýéýirai, voýis-comme j'ai guéri un demi miélion d'autres
-- et je pren ai ma -inêrrne tout le risque.

Envoyez-moi simliement ce coupon, ou écrivez-moi ne carte pos-tale en ind uant le JivTe dont vous avez besoin. Je vqiii5 enverrai
alors un = -bon à n'im orte ýpharmacit--pour six bouteLJes
du Pest&urant (Restorativey du 'hrp ussýojs pouvez pýrendre
le remède pendant un, mSs à A'efflai. S'il ri it, coûteý $5ý50. S'i:échoue, moi-même votre pharmacien, et votre simpýe pa,
role en 1=d11eýr.a1

Vous vayez cette iý4fre "jours et tout partout, et des milliers
à'acýceptent chaque seýaine- Or, v(>uýs n'êtes pas iýans; comprendre tirqui' faut que je guérissee ces ma.ades, ,ýn-on.icette cffre me ruinerait.

Voný3 qui hésitez, vousêtés iioýuste envers Vou-pouvez, gaFner la sant-é rien qu'en la demandant. Or, je saýis de lon- -B6bé (iti es-tuque la guér'isan de Jà pý'upart d'entre Vous lie peut
ctree; e.eeé-.que par mon aide.

Là fawoh -en est que Mct, Restaurant fStifit les nerf;s IYIT,-RIEUM. L est le résultat de toute une d14Mde, ployée à,
'es ixga-ae% vitaux. Il donne aux'rir -une méthode de radituer «a force qui ,,Mrýe=ýwrs fonctions, et c'est de U force nerveuse qu'il faut poursumoa-
tee cette faiKeme.

Les remèdes qui ne traitent que les oTganes seuls -ne peuvent
pas produà%-- des r6sùltats duralyles. Gràhd nombre de vous swent

ýëe1,a de lotkne et-fort dëoourageante exýérience,. Les réý1Ètabs queýmon Îk-ltauxaait,ýpýuit sont permanents, Mon remèôe atteint lam»e qu'il faut qu'on fasse diepüTâltre n'iný".te si k maj est E&4er ou gr»e, lës faits -détaillés dans'mon livre ne manqueront pas
Ae vouo é-0,4vainer eque fai reàson.

DETACHEZ CE COUPON
car Qn a bieu Yintention de faire. venir qüeýque chose,MU18 on l'oubl'ë toujours. Marquez le livre vous de-sirez ý et e-nýv0ye7, le coupon avec noffi et, arlesse à Dr
8111ýoop,, Boaùëlý-....Racine, wk

Livre Ne. la I)yi£pé"s:e.vre

Livre N0ý 3-Sur les Rognýoný5.
Liwe aimeMe. 4-Pour lee Fe
Livre XAý ý5--Pour les Hommes (cairffietié).

Nn. 6- :Sur le 4humatisme.
tes eas doux à,ýn guérissent souvent avec
u w? ou deu kSbnteilleis En vente el aez tewufi les phama

tQs en 1900, doivent &e voir cette au-Theatre National :rrne ýné@ ce soÈt. les comètes Perrine,
1440 Glacübl11ý-- et SPItalei.

»exi ewt i7se wêt. xavitupixoî wab On &ttend meore -vers le mois, de
21A- septembre la neuvième apparition

de-la comète déffluv.ertepar Fàyetu
1843, qomète est 'ail modèle dé

9 7 ég1ùarlLôý et a1icugýde ses reaursaide et riý,vp ir,' na erlho.1le Wa été manqýë.
dôcbtj4, gimade 17làt1OÙ M ilui doit Pýs-

ser à, on périfflle au Biais (le, dé-
ceiýbre ý»D3j, a: dOâ '6t4 dbEýý6e.

gerée.% 10, zo, 30,400 ý ftrt fois., IA4 comète _1hýo0lrý qui
dlý1t apparalt A ýM. pem e, lh mýý_
1b1ý ' epoque, n',%:4té obeerv
deqX rrois., fcnfb -au, MOIS de
vier 1904, la camète d*4rrest à-rrIve 

'5A' son 1)6r!liélie. On : peut. @sýpker C

A tàtites les C=Meg d0Mýt "as
4'. -parkr, Il 'tant eu ilicluter

comptaltpsm

I>Qbgermto> de Marse4ile,
flet de ý-e 19 Cet

atre, ýdû0t 114elat iýgalc, ecqui d'une

e

LA 'VOIX
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LES.. AKTS AINSI QUE fe
tEURS PARENTS

Peuvent uir des fiffets Bîenfaisants du -Grand
Eli ir de là Vie V

1 N m R N
tes grandes autorit6s. el t < ......

une posé natur le, 1haïs enMà mol. =ps
Médicales dans le monde

sage e ee niervei to-
nîqueý -diWnis, -,dé fài,-ý

se générale, defané
mie ètýde1a pauvreté, du
sang.

pi
Non's:eul'erhént il PurillA

lie, mais -il enrich ît'le sang et ýren force les nex1fe i, il
facile, donné l'appait à p.,rOdýîî

'Un iýomï-hëitý paisible. s Divant les'di
Pri tous les jour s

A
ra gn a Mere une sa

M.., ime, pose =Mro'l.û. eý1. P,9

t ,e

le Boubieui, dele, Vie

Vw,#ý -atult es deux -avec le vin Marlant

ÉV[TEZ L'ES

mi O'M'

&
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